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DISCOURS

PRELIMINAIRE.

Si les merveilles de l'Electricité ont occupé

depuis plus de quarante années les plus habiles

Phyficiens , elles ont été auffi pour quantité

d'autres perfonnes un objet d'amufement auffi

curieux qu'agréable & inftru&tif. En effet , le

ſpectacle étonnant de ces nouveaux phé-

nomenes ne pourroit qu'exciter dans les uns

le defir d'en pénétrer les cauſes , & dans ces

derniers , celui d'en connoître les effets. Quoi

qu'il en foit , on ne peut difconvenir que fi

cette partie intéreffante de la Phyſique doit

beaucoup aux recherches approfondies &

aux expériences multipliées des favants qui

a iij
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nous ont précédé , ou qui exiſtent actuelle

ment; il n'eft pas moins conftant que ceux

qui ont voulu feulement s'en récréer , ont

contribué à la découverte de plufieurs effets

qui ont conduit ces premiers à fonder plus

avant dans des myſteres qui ſembloient paffer

l'étendue de leurs connoiffances ( 1 ) .

L'expérience la plus célèbre ( 2 ) , qui jettant

un jour nouveau fur la caufe de ces phéno-

menes , a pour ainfi dire fait fortir l'Ele&ri-

cité de l'obfcurité dont elle étoit encore en-

veloppée , n'a-t-elle pas été l'effet du haſard ,

& ne peut-on pas en conclure que ceux qui

cherchent à varier les effets de l'électricité ,

en les appliquant à des objets d'amuſemens ,

pourront procurer ( par les expériences qu'on

0

(1 ) Peut-êrre n'y a-t-il pas une feule branche de Science

où on ait fi peu dû au génie & plus au hafard ; deforte

que ceuxqui donneront un peu d'attention à cette Science

ne doivent pas défefpérer d'ajouter quelque chofe de nou-

veau au fond des découvertes électriques. Hiftoire de

l'Electricité , Tom. III.

(2 ) L'expérience de Leyde , découverte par M. de

Mufchembroeck,
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leur voit journellement tenter ) quelque nou

velles lumieres , dont les Phyficiens plus ini-

tiés qu'eux dans les fecrets de la nature , ne

manqueront pas de profiter , pour développer

des cauſes , qui , comme plufieurs d'entr'eux

l'ont déja penſé , tiennent fans doute au ſyſ-

tême général ( 1 ) ? C'eſt le but général qu'on

s'eft propofé en variant ces expériences ;

puiffent- elles étendre de plus en plus le goût

que le fiécle éclairé a pour l'étude de la phy-

fique expérimentale. Si cette étude eft fi fou

vent remplie d'épines , s'efforcer de les cou-

vrir de fleurs eft peut-être un moyen de plus

pour engager davantage à la cultiver ; auffi

les Ouvrages fur la Phyfique que quelques

Auteurs (2 ) ont fçu rendre auffi agréables

(1 ) M. Dufay a cru que la matiere électrique étoit un

des principaux agents qui entrent dans le méchaniſme de

l'univers.

( 2 ) M. l'Abbé Nollet , à qui la France eft redevable

d'un Traité fur les Expériences de Phyfique , qui a beau-

Coup contribué à leurs progrés.

a iv
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qu'intéreffants , par une Méthode facile à

comprendre & à la portée de tout le monde,

ont-ils toujours été très-favorablement ac-

cueillis omne tulit pundum qui mifcuit

utile dulci.
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QUATRIEME PARTIE.

DE L'ELECTRICITÉ

EN GÉNÉRAL.

QUOIQUE les Anciens ayent reconnu la

vertu électrique (1 ) dans différentes ſubſtances ,

telles que
l'Ambre jaune , les Pierres précieu-

( 1 ) La vertu électrique eft une propriété particu→

liere , au moyen de laquelle un corps a la faculté d'attirer

les corps légers qu'on lui préfente. Il eft des corps qui

acquérent cette vertu lorſqu'ils ont été frottés , & d'autres

qui ne peuvent l'acquérir que par la communication de

Ces premiers,
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fes , &c. le peu d'obfervations qu'ils nous

ont tranfmis à cet égard fe trouve , fuivant

leurs écrits , réduites à fi peu de chofe , que

c'eft fans contredit aux Phyficiens du der-

nier fiècle auxquels on doit raisonnablement

attribuer les premieres découvertes fur un

Phénomene , dont les effets paroiffent & de-

viennent de plus en plus extraordinaires. Le

fuccès de leurs premieres découvertes fervit

à leur faire connoître qu'il y avoit quantités

de fubftances qui devenoient électriques après

avoir été frottées , telles que le verre , le crif-

tal , le foufre , les différentes réfines ou bitu-

mes , la foie , la cire à cacheter , & c. Ils ob-

ferverent auffi que beaucoup d'autres ſubſ-

tances , & particulierement les métaux , ne

pouvoient par ce même moyen acquérir au-

cune vertu électrique.

Ces premieres notions conduifirent natu-

rellement à éprouver & à s'affurer , quelles

étoient parmi ces premieres fubftances celles

en qui fe manifeftoit davantage cette vertu ;

l'expérience confirma que le verre paroifſoit

en contenir davantage que le foufre , & ce

dernier plus que les autres. Ce fut là , en gé-

néral , à quoi fe réduifit alors le réſultat de

ces premieres obſervations , qui néanmoins
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conduifirent peu- à - peu à des découvertes

beaucoup plus importantes ; tant il eſt vrai

que l'on marche à pas bien lents , lorsqu'il

s'agit de pénétrer dans les fecrets de la na-

ture.

Cependant Otto de Guerikue , auquel on

eft redevable d'avoir ouvert le chemin à de

nouvelles recherches , obferva qu'un globe

de foufre qu'il électrifoit par le frottement ,

non-feulement avoit la vertu d'attirer les

corps legers qu'on lui préfentoit , mais auffi

celle de les repouffer , & qu'il ne les attiroit

de nouveau que lorfqu'ils avoient touché

d'autres corps.

Ces attractions & ces répulfions qui pa-

rurent alors importantes à démêler , occu-

poient depuis quelques tems les plus fameux

Phyficiens , lorfque Hausbée imagina qu'il

tireroit plus d'avantage d'un tube de verre :

l'effet répondit parfaitement à fon attente ;

il attiroit par fon moyen les corps légers à

une diſtance beaucoup plus confidérable que

n'avoit pu faire jufqu'alors Otto de Guérikue.

Le bruit de ces importantes découvertes

réveilla l'attention des Phyficiens , les enga-

gea à travailler de nouveau , & à faire diverfes

expériences fur un fujet qui leur paroiffoit

Deutsc
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mériter beaucoup d'attention ; ils parvinrent

enfin à découvrir que les corps qui par eux-

mêmes étoient électriques,avoient lapropriété

de communiquer cette vertu à une partie de

ceux auxquels on n'avoit pu en procurer par

le frottement , tels que les métaux , les ani-

maux , &c. Ils obferverent encore que cet

effet ne pouvoit avoir lieu qu'après avoir

fitué & ifolé ces corps , de maniere qu'ils

fuffent un peu éloignés & qu'ils ne commu-

niquaffent en aucune façon qu'à ceux qu'ils

avoient reconnus être électriques par frotte-

ment.

Ces remarques qui étoient de plus en plus.

intéreffantes , devinrent le fignal de quantité

d'expériences que firent tous les Phyficiens

de l'Europe ; ils imaginerent & firent conf-

truire diverfes Machines pour électrifer des

globes & des tubes de verre : ils fufpendi-

rent , ils ifolerent fur des cordons de foie

ils poferent fur des gâteaux de réfines les

corps non électriques par eux-mêmes , qu'ils.

voulurent rendre électriques par l'approche

de ceux qui le devenoient par frottement ,

& ilsconnurentque certaines ſubſtances , par-

ticulierement les métalliques , étant forte-

ment électrifées , fi on en approchoit le doigt
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GENERAL.

( ou certains corps non électriques , il en for-

toit une étincelle fort vive , & qui occafion-

noit une piquure fort fenfible. Ils remarquerent

auffi que l'électricité fe tranfmettoit dans un

inſtant preſque indiviſible à de grandes dif

tances , lorſqu'elle pouvoit fe répandre le long

d'un corps ifolé & non électrique par lui-

même.

Tous les Phyficiens , jaloux d'avoir

part aux découvertes qui reftofent encore

à faire fur un fujet qui de jour en jour acqué-

roit tant de célébrité , s'occupoient à per-

fectionner leurs Machines & à multiplier

leurs expériences ; lorfque le hafard qui nous

fert quelquefois beaucoup mieux que nos

propres lumieres , fit découvrir à M. de Muf

chembroeck la plus célèbre de toutes celles

qui avoient été faites juſqu'alors ; ce ſavant

Phyficien de Leyde defirant éprouver fi l'eau

étoit de nature à recevoir & tranfmettre

l'électricité , en ayant rempli un grand vafe de

verre , y fit plonger un fil d'archal fufpendu

au Conducteur ( 1 ) de fa Machine électrique ,

( 1 ) On appelle ordinairement Conducteur , le tuyau

de métal ou d'autre matiere couverte de métal auquel le

globe fournit de l'électricité. Tous corps électriques

par communication font auffi conducteurs.
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le fit électrifer , & pendant qu'il touchoit

d'une main l'extérieur de cette bouteille ,

ou, ce qui eft plus vraiſemblable , quelque

corps non électrique qui en étoit fort proche ,

il s'avifa d'approcher le doigt de l'autre main

vers ce conducteur ; mais dans le même inf-

tant il fe fentit frappé d'un coup fi fubit &

fi violent dans les deux bras & dans la poi-

trine , ( auquel il étoit bien éloigné de s'at-

tendre ) qu'il en fut effrayé, & proteſta ( 1-)

qu'il n'en'recevroit pas unfecond quand même

on lui donneroit la couronne de France.

Le bruit d'une découverte auffi extraor

dinaire ( on l'a nommé depuis l'Expérience

de Leyde ) , la plus célèbre fans doute dans

l'Hiftoire de l'Electricité , exerça de nouveau

toutel'induſtrie desPhyficiens ; non-feulement

on la répéta , mais on ofa même y ajouter ;

on s'efforça auffi d'en pénétrer la caufe , &

on établit divers fyftêmes que des nouvelles

expériences détruifirent fouvent au lieu de

confirmer (2 ) . Enfin le fentiment de M.

( 1 ) Il fit part fur le champ de cette découverte à M.

de Reaumur , auquel il en détailla toutes les circonf

tances ; ce fut en 1746.

( 2) Celui du Docteur Warfon , fur la cauſe qui pros
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Francklin , qui éloigné en partie du com-

merce des plus favants de l'Europe , faifoit

à Philadelphie les expériences les plus fim-

ples & les plus décifives , prévalur fur tous

ceux des meilleurs Phyficiens ( 1 ).

C'eſt donc du fyftême de ce favant , qui a

été prefque généralement adopté , dont on va

donner ici une legere idée , avant que d'en-

feigner la meilleure maniere de conſtruire &

de préparer les différentes Machines & Inftru-

mens dont on doit fe fervir pour exécuter

les divers amuſemens que peut produire l'E-

lectricité.

i

On croit devoir prévenir ici que fi dans

duit cette commotion , approche le plus de celui de M.

Francklin, qui a été adopté par le plus grand nombre.

( 1 ) M. l'Abbé Noliet eft un de ceux qui a combattu

avec le plus de chaleur le fyftême de M. Francklin

Quoi qu'il en foit , on ne peut difconvenir qu'il n'ait

fait quantité d'expériences qui ont fervies à répandre

beaucoup de jour fur cette matiere ; fon fentiment fur

la caufe de l'Electricité a même encore des partifans ;

plufieurs autres Phyficiens , tels que Meffieurs Dufay

Grey , Jallabert , Cauton , Wilfon , Watfon , le Pere

Bécaria, &c. en ont auffi fait de leur côté de fort impor

tantes , & quitiennent un rang diftingué dans l'Hiftoire

de l'Electricité.
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cesAmuſemens il s'en trouve quelques-unsqui

femblent combattre le fyftême de M. Franck<

lin , on n'entend pas pour cela le contredire

aucunement ; mais laiffer au contraire à ceux

qui ont fi favamment approfondi cette ma-

tiere , le foin de les accorder & concilier

avec un fyftême qu'ils ont cru , avec tant de

raiſon , devoir préférablement adopter.

Quelle eft donc effentiellement la nature de

l'Electricité , ou pour mieux s'expliquer , celle

du fluïde électrique ? eſt-ce le feu ou la lumiere

dans toute fa pureté , & dégagée de toutes

fubftances terreftres ? ou bien eft-ce une ma-

tiere particuliere dont nous ne connoiffons

encore qu'affez imparfaitement les effets

C'eſt ce qu'il paroît qu'on n'a pu encore dé

montrer , & ce qui échappera fans doute en-

core long-tems à la fagacité de nos recher-

ches.

Ce qui paroît plus certain , c'eft que cette

matiere , quelle qu'elle foit , eft composée de

parties très-fubtiles , puifqu'elle pénétre avec

tant de facilité les corps les plus denſes ; il

eft vraisemblable auffi qu'elle réfide dans tous

les corps , & que chacun d'eux en contient

une certaine quantité qui lui eſt propre ; cette

quantité peut être accumulée fur plufieurs

d'entr'eux
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d'entr'eux par différents moyens , elle peut

de même être diminué. Un corps a-t-il reçu

& fetrouve- t-il chargé d'une quantité de ma-

tiere électrique au- delà de ce qu'il en doit

avoir naturellement , elle forme autour de

lui un atmoſphere également répandu fur

tous les points de fa furface , & ce corps eft

alors électriſé en plus. A-t- il au contraire

perdu ou communiqué une partie de l'élec-

tricité qui lui eſt propre , il eſt élecriſé en

moins ( 1 ) . La découverte de M. de Muf-

chembroeck a donné lieu à M. Francklin de

faire cette diftinction ; guidé par l'expé-

rience & l'obfervation , il a reconnu que

l'électricité , comme on vient de le dire , eſt

inhérente & inféparable de la matiere ; que

le verre en contient autant qu'il lui eſt poſſi-

ble d'en contenir , & conféquemment qu'é-

learifer la bouteille , lors de l'expérience

de Leyde , ce n'eft pas faire entrer dans fon

intérieur une quantité de matiere électrique

plus abondante que celle qu'elle contenoit

auparavant, mais accumuler fur cette furface

(1) M. Francklin fe fert du terme d'Electricité pofitive

pour exprimer celle en plus , & d'Electricité négative

pour exprimer celle en moins.

Tome II. Part. IV. B
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intérieure autant de cette matiere qu'il y en

a fur ces deux furfaces enſemble ; il prétend

que dans
cette circonftance la furface

extérieure enrejette autant qu'en reçoit l'exté-

rieure , & que la furface intérieure eſt toujours

difpofée à rendre ce qu'elle a acquis de plus ,

& l'extérieure à recevoir ce qu'elle a de moins;

qu'elles ne peuvent le faire l'une fans l'autre

& fans qu'il y ait à cet effet une communica-

tion établie entre les deux furfaces ; ce qui

ne peut fe faire qu'avec un corps électrique

par communication : d'où il conclut , que la

bouteille refte chargée tant que cette com-

munication n'eft pas établie. M. Francklin

prétend par cette raifon qu'une bouteille ne

peut être électriſée , ſi ſa ſurface extérieure ne

communique pas à quelque corps non élec-

trique , fur laquelle elle puiffe rejetter une

quantité d'électricité égale à celle qu'elle re-

çoit intérieurement.

La manîere dont cet illuftre Auteur con-

fidere la marche & la difpofition du fluide

électrique , ne peut être regardée comme un

fyftême haſardé ; il eft au contraire appuyé

par une fuite d'expériences qui tendent pref-

que toutes à démontrer que l'électricité ac-

cumulée fur un corps eft toujours prête à ſe
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mettre en équilibre avec celui qui en a été

privé, ou qui en contient une moindre quan-

tité; ce qui fe fait avec une promptitude , &

dans certains cas avec une violence inexpri-

mable ; c'eft , felon lui , le plus ou moins de

différence entre l'électricité pofitive de l'inté-

rieur delabouteille dans l'expérience deLeyde,

& l'électricité négative de fon extérieure ,

( toutes choſes égales ( 1 ) ) qui occafionne la

commotion plus ou moins forte que l'on

reffent en touchant d'une main l'extérieur de

la bouteille , & de l'autre fon crochet ou le

(1 ) On conçoit que la commotion peut être auffi

plus ou moins forte , eu égard au volume de la bouteille ,

attendu que le choc eft produit alors par une plus ou

moins grande quantité de fluide électrique ; c'est pour-

quoi on a imaginé ce qu'on nomme batterie , qui n'eft

autre choſe qu'un aſſemblage de bouteilles qu'on électriſe

toutes enſemble , & avec lesquelles on fait les expériences

les plus fortes. On prévient ici qu'il faut ufer de beau-

coup d'attention & de prudence lorſqu'on en fait ufage ,

attendu qu'il pourroit être fort dangereux d'en recevoir la

commotion , ce qui peut quelquefois être l'effet du ha-

fard, puifqu'il fuffit de toucher , fans y faire attention ,

quelque corps non électrique qui communique avec l'ex-

térieur d'une de ces bouteilles , & d'approcher en même

tems quelque partie du corps d'un endroit quelconque

qui dépende du conducteur de la machine électrique.

Bij
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conducteur, & qui produit l'équilibre qui ſe

rétablit en un inftant par le paffage fubit de

la matiere électrique au travers les bras & le

corps de celui qui la reçoit.

M. Francklin confidérant que lorsqu'il y a

quelques parties angulenfes ou qui fe termi-

nent en pointes fur le corps qu'on éle&riſe ,

elles laiffent échapper facilement le fluide

électrique , préfuma avec raiſon , ainſi que

quelqu'autres Phyficiens l'avoient déja penſé ,

que ces pointes pouvoient avoir auffi la vertu

de l'attirer ( 1 ) ; il alla même jufqu'à fe per-

fuader qu'on pourroit , par leur moyen , atti-

rer l'électricité dont un nuage orageux feroit

chargé cette expérience a été faite par les

plus habiles Phyficiens de l'Europe , & fi elle

n'a pas été jugée entierement fuffifante pour

garantir des effets du tonnerre , elle a fervi

【 1 ) Si on adapte à un conducteur qu'on électriſe quel-

que corps pointu ou anguleux , on apperçoit dans l'obſ-

curité une aigrette lumineufe , qui n'eft autre chofe que

le fluide qui s'échappe ; & fi l'on préfente une pointe au

conducteur , on apperçoit à fon extrémité un point lumi-

neux, qui n'eft autre choſe auffi que l'électricité du con-

ducteur qui y pénétre ; fi cette pointe eft iſolée , elle fe

charge & on en peut tirer des étincelles.
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du moins à prouver l'analogie de la matiere

électrique avec celle qui le produit.

Ce qu'il en a réfulté de plus conftant, c'eſt que

les pointes font propres à attirer le fluide fans

aucune exploſion & à de bien plus grandes

diſtances que ne le peuvent faire les corps

qui font arrondis ; & que d'un autre côté elles

ont la propriété de le laiffer échapper avec

facilité , au lieu que ces derniers corps con-

tribuent à le conferver dans les condu&eurs

où il a été accumulé. C'eſt en fuivant les prin-

cipes ci-deffus qu'on a compofé les divers

amuſemens dont on donne ici la conſtruction.

Explication & définition de quelques termes

qui ontrapport à l'Electricité & à fes ex-

périences,

Elecrifer en plus ou pofitivement , c'eft

accumuler fur un corps une quantité d'élec-

tricité quelconque au-delà de ce qu'il en con-

tient naturellement.

Electrifer en moins ou négativement , c'eft

fouftraire une certaine quantité de l'Electri-

cité qu'un corps contient naturellement. )

Ifoler un corps , c'eft le difpofer de ma-

niere qu'il ne puiffe communiquer en aucune

1

B iij
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.

façon à d'autres corps qu'à ceux qui font

électriques par eux-mêmes , ce qui fe fait en

le fufpendant fur des cordons de foie , ou en

le pofant fur un plateau de verre , ou fur

un gâteau de réfine.

Tirer l'étincelle , c'eft approcher le doigt

ou quelqu'autre corps non électrique d'un

corps électrifé , foit qu'on la tire fimplement ,

foit en excitant la commotion fuivant l'expé-

rience de Leyde.

Recevoir la commotion , c'eft faire fur foi-

même l'expérience de Leyde , en touchant

d'une main la bouteille & de l'autre fon cro-

chet ou le conducteur.

Le plateau eft un cercle de verre quel'on

fait tourner fur fon centre , & qui raffemble

par
le frottement des couffins la matiere élec-

trique répanduedans le verre & dans les corps

avec lesquels il communique.

Les conducteurs ( 1 ) font des cylindres de

cuivre ou de fer-blanc , ou même de carton

doré; leur ufage eft de recevoir & tranfmet-

( 1 ) Touscorps non électriques font réputés conducteurs ,

& les plus parfaits font les métaux , l'eau & les animaux.

Les corps électriques par eux-mêmes s'appellent non-con-

ducteurs.
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tre l'électricité

Plateau.

que raffemble le Globe oule

La chaine eft un conducteur particulier

qui procure la facilité de tranfmettre l'électri-

cité aux perfonnes & aux corps qu'on veut

éleЯrifer.

Le gâteau, eft une planchette ou tabouret

d'environ un pied quarré , dont les quatre

pieds font de verre , & fur lefquels on ifole

les perfonnes qu'on veut électrifer.

1
L'excitateur eft une branche de cuivre,

ayant la forme d'un arc , & dont les extré-

mités font terminées par deux petites boules

de même métal ; on s'en fert pour faire les

expériences qui ont rapport à celles de Leyde ,

fans en reffentir aucunement la commotion.

L'électrométre eft un inftrument quelcon-

que , avec lequel on peut mefurer la force de

l'électricité.

Une batterie eſt un affemblage de plufieurs

bouteilles ou vaſes garnis de métal intérieu-

rement & extérieurement ( 1 ) , avec lefquels

( 1 ) M.Watſon , qui a fait des découvertes très-im-

portantes fur cette matiere , eft celui qui a imaginé d'af

femblerainfi plufieurs vafes , & de les charger & décharger

en même tems.

Biy
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on augmente confidérablement les effets de

l'expérience de Leyde.

Les aigrettes font de petits cônes lumi-

neux , dont les rayons font convergents ou

divergents , on les apperçoit dans l'obscurité

à la pointe des corps qui laiffent échapper ou

qui attirent le fluide électrique.

Charger une bouteille ou un vaſe , c'eſt

accumuler fur fon intérieur une quantité de

matiere électrique. La décharger , c'eft faire

paffer cette même quantité de fluide fur fon

extérieur.

CONSTRUCTION

D'une Machine Electrique & des différentes

pieces principales qui doiventy être jointes

pour exécuter les Expériences & les Amu-

femens qui fuivent.

Quoi qu'à force de varier la conſtruction

des Machines dont on s'eſt ſervi depuis qu'on

a fait diverfes expériences fur l'électricité ,

particulierement lorfqu'on commença à ſe

fervir de globes de verre , onfoit enfin par-

venu à les fimplifier & même à éviter une

partie des inconvéniens dont les premieres

étoient fufceptibles ; on a trouvé néanmoins
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depuis peu une nouvelle conſtruction plus

fimple ( 1 ) , en ſubſtituant aux globes dont

on s'étoit fervi jufqu'à préſent , des plateaux

de glace qui fourniffent aux conducteurs une

plus grande affluence de matiere électrique ,

fans qu'il foit néceffaire de les faire tourner

avec la même rapidité ; cette conſtruction a

même un double avantage , en ce qu'elle oc-

cupe bien moins de place , & qu'on peut

pofer la Machine fur une table & la renfer-

mer dans une boëte lorsqu'on en a fait uſage.

Ayant déterminé la grandeur du plateau

de verre dont vous voulez vous fervir , qui

doit être de quinze pouces au moins de dia-

mettre ( 2 ) & de deux lignes d'épaiffeur ,

afin de pouvoir être employé avec fuccès à

faire les expériences qui demandent une cer-

(-1) Ces Machines , imaginées par M. Ramfden , nous

ont été apportées d'Angleterre , mais on les fait actuelle-

ment auff bonnes à Paris.

(2 )Quoiqu'en général un Plateau d'un plus grand dia-

metre fourniffe davantage de matiere électrique , cette

quantité n'eft pas proportionnée à la différence qui ſe

trouve entr'eux , comme il paroît naturel de le penfer ; il

arrive même affez fouvent qu'un Plateau de 15 pouces

donne autant qu'un de 20 , en les faiſant même tourner

un égal nombre de tours , ce qui provient de la qualité
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taine abondance de fluide électrique ; faites

le percer en fon centre d'un trou d'un pouce

de diametre , & polir fur fes bords qui doi-

vent être arrondis.

Ayez une planche A, (Figure premiere ,

Planche premiere) d'un pied de longfur quatre

pouces & demi de large & un pouce d'épaif-

feur , fur laquelle vous éleverez les deux mon

tans F & G , de feize pouces de hauteur &

deux pouces de largeur. Ces montans doivent

s'élargir par le bas & entrer à mortaiſe dans

la planche ci-deffus , fur laquelle on les affu-

jettit avec des vis. Joignez ces deux montans

par leurs extrémités fupérieures avecun arc de

bois H , qui puiffe s'ôter à volonté , au

moyen de quatre pointes de fer qui doivent

entrer dans ces montans.

Percez ces deux montans de deux trous exac-

tement placés l'un vis-à-vis de l'autre , afin

d'y ajufter l'axe de cuivre B , fur lequel

vous fixerez le plateau entre les deux hémif-

pheres C & D , dont celui C doit entrer à

de la glace qu'on a employée qui fe trouve plus ou moins

électrique. On a remarqué que les glaces foufflées , dont

la matiere eſt un peu verdâtre, font ordinairement les

meilleures que l'on puiffe employer.
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vis dans cet axe ; obfervez de garnir de plomb

ou de cuir les côtés applatis de ces hémif-

pheres qui ferrent & contiennent le verre:

il eſt effentiel que cet axe foit mobile fur fa

longueur , afin que le plateau cédant par ce

moyen à la preffion des couffins ci-après , il

ne foit pas en danger d'être caffé par leur

réſiſtance.

Ajuftez fur les deux montans F & G les

quatre couffins ILM & N; qu'ils foient de

même épaiffeur , & pofés à un demi-pouce de

diſtance de la circonférence du plateau ; que

ceux I & N , placésfur le montantG, yfoient

retenus à demeure par deux vis ,deux vis, & que ceux

placés fur l'autre montant F foient mobiles

fur deux tiges , afin de pouvoir les avancer

plus ou moins fur le plateau au moyen des

vis de preffion O & P ( 1 ) ; ces couffins doi-

vent être montés fur des plaques de cuivre ; on

les garnit de crin , & on les recouvre depeau

de veau ou de maroquin bien féche ; on peut

leur donner trois pouces & demi de hauteur

fur un peu moins de largeur.

( 1 ) Afin de rendre le frottement du Plateau plus doux,

on peur mettre un reffort fous chacun des couffins I & M»

aux endroits où appuyent les vis.
1



28 DE L'ELECTRICITÉ

E, eft une manivelle de cuivre de fix pou

ces de longueur , elle entre quarrément à

l'extrémité de l'axe B , & fert à faire tour-

ner le plateau lorfqu'on fait ufage de la Ma-

chine ; toute cette piece enfin doit fe démon-

ter pour pouvoir nétoyer les couffins & le

verre , en cas de pouffiere ou d'humidité ; la

féchereffe ( 1 ) & la propreté contribuant

beaucoup à l'effet qu'elle produit.

Sur le côtéde la plancheA doit être ajustée,

au moyen de deux charnieres , la planche Q,

qu'il faut creufer à l'endroit R , afin qu'elle

puiffe recevoir le fupport T ; ce ſupport ,

composé d'un cylindre de verre maffifde fix à

( 1 ) Dans les tems humides , il faut ôter les couffins

& les fairefécher à un feu doux pendant quelques heures;

on peut auffi faire chauffer le plateau & l'effuyer à plu-

fieurs fois avec un linge bien fec ; on doit auffi mettre

fur les couffins un peu d'amalgame compofé de blanc

d'Efpagne bien fin & bien fec, mêlé avec égale quantité

de la pouffiere d'étain & de mercure qu'on ôte de der-

riere les glaces ; mais quoique cette précaution augmente

de beaucoup l'électricité , on n'en peut obtenir qu'un

effet très-foible lorsque l'air eft chargé d'humidité ; l'eau

étant un execllent conducteur , abforbe le peu de matiere

électrique que fournit alors le plateau : le tems ſec eſt le

plus favorable , furtout lorsqu'il régne un vent du nord.
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fept pouces de longuenr , eft maſtiqué ſur un

pied de bois tourné, de cinq pouces de diame

tre , lequel entre dans l'ouverture R ; un petit

verrouil V le retient & l'empêche de vaciller ;

c'eft furce cylindre deverre, qui eft garni à fon

extrémité fupérieure d'une forte virole de

cuivre furmontée d'une vis , que fe monte

le conducteur de cuivre X : ce conducteur

doit être creux , & onpeut lui donner douzeà

treize poucesde longueur & un pouce& demi

d'épaiffeur ; il faut le terminer depart & d'au-

tre par deux boules qui y foient viffées , &

dont celleY eft traverſée par un demi cercle

de laiton , de trois lignes d'épaiffeur : aux ex-

trémités de ce cercle doivent être ajuſtées à

vis , deux boëtes de cuivre Z & Z , du fond

defquelles fortent plufieurs pointes qui vien-

nent à fleur de ces mêmes boëtes ; ces poin-

tes qui doivent ſe trouver placées très-près

du plateau & à même diſtance de fon centre

que les couffins , font deſtinées à tirer l'élec-

tricité qu'il fournit au conducteur ; la boule

Y doit fe trouver placée vis-à-vis le centre

du plateau. (Voyez la Figure ) .

Il faut éviter foigneufement,en conſtruifant

cette Machine, d'y faire aucune moulure , at-

tendu qu'il faut que tout conducteur d'électri
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cité n'ait aucune partie anguleuſe,qui laifferoit

échapper continuellement une partiedu fluide

électrique dont on voudroit le charger.

La piece I , ( Figure deuxieme ) eſt un

électrometre compofée d'un petit cylindre de

cuivre I, de trois pouces de longueur & divifé

en trente-fix lignes ; il eft terminé d'un côté

par une petite boule N, de fix lignes de dia-

metre & de l'autre parunboutonM ; & il coule

dans le pied L; ce pied fe pofe fur la même

planche qui porte le conducteur , & à l'endroit

O eſt ajuſté une vis qui le fixe : la boule

de cet électrometre doit fe trouver placée à

la même hauteur que le conducteur , dont

elle doit s'approcher tout-à-fait lorsqu'on

pouffe entierement le bouton , & s'éloigner

de deux pouces lorfqu'on le retire de même ;

cet Inftrument ſert à connoître à quelle diſ-

tance ſe tire l'étincelle lorfqu'on charge le

conducteur ; le pied de bois L qui le foutient

doit être percé dans toute fa longueur &

rempli d'un fil de métal , afin qu'il puiffe fe

décharger plus promptement de l'électricité

qu'il reçoit.

Cette Machine fe pofe fur le bord d'une

table , & s'y fixe au moyen de deux griffes

de cuivre. (Voyez Figure troifieme. )
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A, ( Figure quatrieme ) eſt un grand vaſe

de verre de huit à dix pouces de diametre &

de fix à fept pouces de hauteur ; on le cou-

vre extérieurement & intérieurement d'étain

en feuilles , femblable à celui dont fe fervent

les Miroitiers pour mettre les glaces au

teint ( 1 ) , à la réſerve d'un pouce & demi

vers les bords.

AB, ( Figure cinquieme ) eft un excitateur,

il eſt fait d'une tringle de laiton de dix à

douze pouces de long , courbée & terminée

par deux petits globes de cuivre de quatre à

cinq lignes de diametre : on en fait auffi de

deux pieces & qui s'ouvrent comme un com-

pas. (Voyez la Figure fixieme. ) ce qui ne

laiffe pas d'avoir fon avantage dans plufieurs

opérations.

Il faut avoir auffi un grand tuyau ou con-

ducteur de fer -blanc , ou de carton doré , ter-

miné des deux extrémitéspar un hémiſphere ;

on le fufpend au plancher au moyen de plu-

fieurs cordons de foie afin de l'ifoler ; c'eſt

de la grandeur de ce conducteur que dépend

(1 ) Cet étain s'applique très-aifément fur le verre

avec la gomme arabique , ou encore mieux avec la colle

de poiffon.
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la force de l'électricité & de la commotion ;

ce conducteur doit communiquer à celui de

la Machine au moyen d'une chaîne qui les

joignent l'un & l'autre. On conçoit qu'ayant

une furface fort étendue , il ſe charge d'une

grande quantité de matiere électrique ( 1 ) ; il

faut un peu plus de tems pour le charger

entierement.

On doit avoir auffi un tabouret ( 2 ) com-

poſé d'une planche d'environ un pied quarré,

foutenu fur quatre pieds de verre ; il fert à

iſoler les perſonnes qu'on veut éle&riſer ; il

faut joindre à ces pieces quelques bouteilles

de différentes grandeurs , garnies de métal , &

quelques plateaux de verre ou de foufre pour

les iſoler lorſqu'il eſt beſoin.

( 1 ) La machine électrique qu'a fait conſtruire M. le

Duc de Chaulne , & avec laquelle il fait les expériences

les plus fortes , étoit accompagnée d'un conducteur de

douze à quinze pieds de long , fur dix à douze pouces

de diametre , & quoique le plateau ne fut pas fort grand ,

on tiroit les étincelles les plus violentes de fix à fepr

pouces de diſtance ; une pointe préfentée à trois ou qua

tre pieds de ce conducteur en attiroit l'électricité.

(2 ) On fe fert également d'un gâteau de réfine ou

de fouffrede trois à quatre pouces d'épaiffeur.

Nota,
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Nota. Les pièces ci-deffus font celles qui

compofent en général la Machine électrique ;

celles qui font relatives aux amuſemens qui

fuivent , feront décrites à mesure que leur

ufagefe préfentera.

REMARQUE.

Quelqu'ingénieufe que foit cette conſtruc-

tion , j'ai cru devoir y faire quelques chan-

gemens , non-feulement pour me la rendre

plus commode , mais encore pour obtenir

une plus grande quantité d'électricité ; à cer

effet , au lieu des deux boëtes Z & Z , je fais

ajuſter à charniere aux deux extrémités de

l'arc A, ( Figure premiere & deuxieme ,

Planche deuxieme ) un double peigne de

cuivre qui reçoit l'électricité des deux fur-

faces du plateau ; j'incline cet axe de maniere

que ces peignes fe trouvent proche des couf-

fins , où j'ai remarqué que le fluide électrique

eſt toujours beaucoup plus abondant. Au lieu

d'employer pour conducteur un tuyau de

cuivre, je me fers d'un globe D de cuivre

creux , de cinq à fix pouces de diametre ,

ifolé fur un cylindre de verre ; ce globe eſt

furmonté d'un anneau qui s'y ajuſte à vis , &

Tom. II. Part. IV. C
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teau ,

du côté G eft un trou taraudé dans lequel

fe viffent les pieces propres aux différentes

expériences & amufemens ; indépendamment

de ces changemens , je fais vernir à cinq à fix

couches la monture en bois qui porte le pla-

& j'ifole la planche H avec quatre fup-

ports de verre qui y font maftiqués , ainfi

que fur la planche L. Cette derniere planche

fe viffe fur une table lorfqu'on veutfaire ufage

de cette Machine. On verra dans quelques-

unes des Récréations qui fuivent l'avantage

que je tire de cette nouvelle conſtruction.
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PREMIERE RECREATION.

Charger le Conducteur de matiere électrique ,

& l'en décharger en diverfes manieres.

LA Machine électrique dont on vient de

donner la conftruction étant bien fixée fur

une table folide , effuyez avec un linge fin &

fec (1 ) le plateau , les couffins & toutes les

autres parties qui en dépendent ; & ayant

établi avec la chaîne une communication à

un conducteur de fer-blanc ( 2 ) iſolé fur des

cordons de foie , & fufpendu au plancher ;

mettez avec un petit tampon de ferge de

l'amalgame de vif-argent & de blanc d'Efpa-

gne ( 3 ) fur les deux faces du plateau aux

endroits qui frottent fur les couffins ; ferrez

( 1 ) Si le tems étoit un peu à l'humidité , il faudroit

faire chauffer le linge.

( 2 ) On peut ſe difpenfer de mettre ce deuxieme con

ducteur , lorsqu'on n'a pas beſoin d'un grand effet.
1

( 3 ) Il faut prendre du teint de derriere les vieilles

glaces , le bien mêler avec un peu de blanc d'Eſpagne

qu'on aura bien fait fécher , & le conferver bien fec

dans une boëte,

1

Cij
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les vis qui les font appuyer fur le plateau

jufqu'à ce qu'en tournant la manivelle , fon

mouvement nevous femble pas trop rude (1) ;

éleЯrifez par ce moyen le conducteur.

EFFET.

Si yous faites cette expérience dans l'obf-

curité , vous appercevrez une lumiere fort

vive & blanchâtre qui fortira des couffins &

entrera par les pointes des boëtes ou peignes

qui tranfmettent la matiere électrique au con-

ducteur ; vous verrez ce même fluide fe ré-

pandre quelquefois fur toute la furface du

plateau ; ce qui fera d'autant plus fenfible ,

que le tems fera plus favorable ; & dans un

tems fec , il fe formera même des éclairs.

continuels & fucceffifs fur toute fa furface.

Le conducteur étant électrifé , fi vous en

approchez le doigt à un endroit quelconque ,

il en fortira une étincelle lumineuse & pétil-

lante , qui vous caufera une piquûre fort fen-

fible ; fi vous en approchez un corps de quel-

( 1 ) Il ne faut pas trop ferrer les couffins , cela ne

fert qu'à donner de la fatigue , fans augmenter beaucoup

la force de l'électricité.
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que métal que ce foit & dont l'extrémité foit

arrondie , l'étincelle s'élancera de même vers

ce corps & dans l'un ou l'autre cas toute

l'électricité accumulée fur le conducteur fera

attiré ( 1 ) , & fi l'on veut tirer une deuxieme

étincelle , à peine fera-t - elle fenfible.

Si à une diſtance plus ou moins grande du

conducteur , fuivant la force de l'électricité ,

on préſente une pointe de métal que l'on tient

dans la main , on tirera de même une partie

de la matiere électrique dont il fera chargé ,

avec cette différence qu'on ne la verra pas

fortir de ce conducteur ; on appercevra feu-

lement un petit point lumineux à l'extré-

mité de cette pointe par où fe précipite ce

Auide. Enfin ſi au lieu de tenir cette pointe

dans fa main on la place fur le conducteur ,

ce même fluide s'échappera par cette pointe

en forme d'aigrette lumineufe , ce qui aura

lieu pendant tout le tems qu'on fera tourner

le plateau , & à l'inftant qu'on ceffera , cette

aigrette difparoîtra & le conducteur ne fera

que très-peu chargé.

(1) On fuppofe qu'on a ceffé de faire tourner le pla

teau au moment qu'on tire l'étincelle.

Ciij

!
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RÉMARQUE.

Les expériences ci-deffus font voir , pre-

mierement,que l'atmoſphere électrique , dont

le conducteur eft chargé , eſt également ré-

pandu fur toute fa furface , puifqu'à quel-

qu'endroit qu'on en approche le doigt ou

quelqu'autre corps non électrique , l'étincelle

part auffitôt & à la même diſtance . Secon-

dement , que cet atmoſphere , queiqu'étendu

qu'ilfoit , s'échappe en entier dans un même

inftant ( 1 ) , & ferépand de proche enproche

fur tous les corps 'non électriques qui com-

muniquent à celui qui lui a été préſenté , juſ-

qu'à ce qu'il fe rende aux corps mêmes qui

l'ont fournis au plateau & au conducteur ; en

fuppofant néanmoins que cette communica-

tion ne ſe trouvât pas interrompue par quel-

ques corps non électriques ; car fans cela les

corps qui auroient tiré l'étincelle feroient

( 1 ) Ne pourroit-on pas fuppofer que ce paffage fi

prompt du fluide électrique par un feul endroit , en ref-

ferre , agite & ébranle les parties au point de nous

les faire paroître étincelantes , & que ces étincelles font

plus ou moins fortes en proportion de la quantité de

matiere électrique qui les produit
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eux-mêmes furchargés de matiere électrique

au-delà de ce qu'ils en contiennent naturel-

lement , & le conducteur ne feroit pas alors

entierement déchargé. Troifiemement , que

ce fluide électrique entrant avec tant de fa-

cilité par les pointes qui fe trouvent placées

dans fon atmoſphere , on en peut conclure

que le plateau ou plutôt le verre , a la pro-

priété de pouvoir raffembler continuellement,

autour de lui une quantité de matiere élec

trique qui lui eft fournie par les corps non

électriques qui l'environnent , & que cette

même matiere lui eft enlevée fucceffivement ,

par les pointes que lui préfente les boëtes du

conducteur , de la même maniere qu'une

pointe préſentée à ce même conducteur la lui

enleve à fon tour.

Civ
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DEUXIEME RÉCRÉATION.

'Attirer un corps léger nageantſur l'eau.

PRÉPARATION.

UNE bouteille , ou un Tube éle&riſé ayant

la vertu d'attirer les corps légers qu'on lui

préfente ; ayez un flacon de cinq à fix pou-

ces de long ; garniffez-en l'extérieur jufqu'à

un pouce de fon ouverture avec de l'étain en

feuilles dont on fe fert pour mettre les gla-

ces au teint ( 1 ) ; fermez- le avec un bou-

chon de métal où foit ajuſté un petit fil de

laiton qui plonge dans l'eau dont vous devez

emplir aux trois quarts ce flacon; mettez ce

flacon dans un étui , de maniere que fon cou-

vercle ne touche pas & n'approche pas même

trop près du bouchon ; électrifez cet étui en

préſentant fon bouchon au conducteur de

la Machine Ele&rique.

EFFET.

Si ayant jetté für un baffin ou fur un plat

( 1 ) On peut , fi l'on veut , fe difpenfer de le garnis

d'étain.
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rempli d'eau un corps léger quelconque qui

puiffe y nager , vous en approchez à quelque

petite diftance le bouchon de ce flacon , vous

attirerez ce corps & le conduirez fur lafurface

de l'eau , avec la même facilité que vous atti-

reriez une aiguille avec un aimant , ce qui

paroîtra fort extraordinaire à ceux qui n'ima-

gineront pas que ce flacon que vous tirez de

votre poche a été électrifé.

Nota. Il faut électrifer ceflacon très-peu

de tems avant que d'en faire ufage , attendu

qu'il ne peut conferver long-tems fa vertu

électrique, à caufe de fon peu de volume.

.
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TROISIEME RECREATION.

Pluie lumineuse.

PRÉPARATION.

CONSTRUISEZ un petit guéridon ou fup-

port de cuivre AB , (Figure troifieme , Plan-

che deuxieme ) ou fimplement de bois , mais

dont la plaque A foit couverte de métal ;

donnez à cette plaque deux à trois pouces

de diametre & qu'elle foit montée fur une

tige qui entre dans le pied B , afin de pou-

voir commodément l'élever ou l'abaiffer à

volonté, au moyen de la vis F; couvrez cette

plaque d'un tube de verre C , de deux pouces

de hauteur ( 1 ) ; ayez une autre plaque de

cuivre D , dont le diametre foit plus petit

que celui de la plaque B , c'eft-à- dire , qu'elle

puiffe entrer librement dans le tube C; fuf-

pendez cette plaque au condu&teur , au moyen

d'un fil de métal ou d'une petite chainette ; ré-

pandez fur la plaque B une pincée ou deux

de limailles de cuivre ou des petites parcelles

( 1 ) On peut pour cet effet faire couper la partie fu→

périeure d'un gobelet de verre.
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de cuivre dont on fe fert pour dorer & que

vous aurez découpé très- fin ; placez ce ſup-

port fur la table , de maniere que la plaque

D entre plus ou moins dans le tube , fui-

vant la force de la Machine électrique : élec-

trifez le conducteur.

EFFET.

Les petites parcelles de métal que vous au-

rez femées fur la plaque inférieure A, étant

attirées & éle&riſées par la plaque B , font

repouffées auffi-tôt fur celle A, où s'étant dé-

pouillées de leur électricité , elles font atti-

rées & repouffées de nouveau , & comme à

chaque contact toutes ces parcelles tirent

une étincelle de la plaque D , il femble qu'il

tombe continuellement dans l'intérieur de ce

tube une pluie lumineufe : elle paroît dans

tout fon éclat lorfqu'on exécute cet amuse-

ment dans l'obſcurité & par un tems favora-

ble à l'électricité ( 1 ) .

(1 ) Cette pluie lumineufe difparoît à l'inftant où l'on

ceffe d'électrifer le conducteur.

J
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QUATRIEME RECREATION.

Danfe Electrique.

PRÉPARATION.

FAITESAITES faire deux plaques A & B , ( Fi-

gure quatrieme ) de même forme que celles

décrites à la précédente Récréation ; obſer-

vez feulement qu'elles doivent avoir cinq à

fix pouces de diametre.

Ayez plufieurs petites figures de deux

pouces de hauteur , peintes en tranſparent

fur les deux côtés d'un papier fuffiſamment

mince , afin qu'elles foient plus légeres ; faites-

les deffiner de maniere quele haut de la tête ,

ainfi que l'un des pieds , forme une pointe,

(voyez Figure cinquieme) ; pofez le pied C &

fa plaque B fur la table , & fufpendez aucon-

ducteur la plaque A , deforte qu'elle fe trouve

directement & paralellement au- deffus & en-

viron à trois pouces de diſtance de la plaque

B; électrifez enfuite le conducteur.

EFFET.

Suivant l'explication donnée à la précé-

dente Récréation , ces petites figures feront
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1

continuellement attirées & repouffées entre

les deux plaques pendant tout le tems qu'on

électrifera le conducteur ; ce qui formera une

eſpece de danſe électrique qui fera fort ré-

créative.

Nota. Si l'onvouloit faire danfer plufieurs

petites figures enſemble , il faudroit alors.

que les plaques fuffent plus grandes , &

aulieu de les faires rondes , on pourroit

leur donnerlafigure d'un ovale fort allongé.
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CINQUIEME RÉCRÉATION.

Carillon Electrique.

PRÉPARATION.

ArYEZ trois petits timbres AB & C , ( Fi-

gure premiere , Planche troifieme ) d'environ

un pouce & demi de diametre ; fufpendez-

les à une petite régle de cuivre de fix pouces

de longueur , en obfervant que ceux A & C

doivent l'être avec une chaîne , & celui B

avec un cordon de foie & qu'en outre le tim-

bre B doit communiquer par une chaîne G

à la table fur laquelle eft placée la Machine

électrique ; fufpendez encore avec un cordon

de foie , dans les deux intervales qui fe trou-

vent entre ces timbres , deux petits boutons

ou globules de cuivre pour leur ſervir ré-

ciproquement de battans ; faites communi-

quer le tout au conducteur , au moyen de

l'anneau H.

EFFE T.

Lorfque l'on électrifera le conducteur , les

deux timbres A & C qui lui communiquent

feront également électrifés , & ils attireront
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par conféquentles petits battans ; ces battans

qui font ifolés fur des cordons de foie s'élec-

triferont & feront auffi-tôt repouffés vers le

timbre B qui n'eft point ifolé & fur lequel

fe déchargeant par conféquent auffi-tôt de

leur feu , ils feront de nouveau attirés par les

timbres A & C , & frapperont alternative-

ment ces timbres & celui B, ce qui produira

un petit carillon qui durera pendant tout le

tems qu'on électrifera le condu&eur ; & fi l'on

fait cet amuſement dans l'obſcurité on ap-

percevra un trait de lumiere qui fe fuccédera

continuellement entre ces timbres & leurs

battans.

Nota. Si l'électricité eft forte , ces traits de

lumiere pafferont d'un timbre à l'autre , fans

même que les battans les frappent , leur mou-

vement nepouvant acquérir alors autant de

viteffe que le fluide.

5

1
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SIXIEME RECRÉATION.

Course de Chevaux électrique ( 1 ) .

CONSTRUCTION.

AJUSTEZJUSTEZ fur une chapeA, (Figure deuxie

me , Planche troifieme ) femblable à celles

dont on fe fert pour les aiguilles de bouffole ,

quatre petits fils de laiton pointus , & cour-

bés par leurs extrémités dans des directions

contraires ; donnez-leur à chacun deux à trois

pouces de longueur ; couvrez ces fils d'un

cercle de carton léger , fur lequel vous poſe-

rez quatre petites figures peintes & décou-

pées fur du carton fort mince , repréſentant

des chevaux courans , & difpofez-les de ma-

niere que ce cercle venant à tourner ils pa-

roiffent fe pourſuivre fucceffivement les uns

les autres.

Sufpendez ce cercle fur un pivot A , que

vous ifolerez fur le petit tube de verre B ,

foutenu par le piedeſtal C ; faites commu-

niquer ce pivot au conducteur de la Machine

(1) Cet Amufement eft de M, Kinnerfley.

éleЯrique
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électrique , au moyen d'une petite chaînette ,

ou fimplement un fil de fer qui n'en gêne

pas le mouvement.

EFFET.

Lorfqu'on, électrifera le conducteur , ce

cercle tournera avec une viteffe proportion-

née à la force de l'électricité , & à la réfif-

tance que l'air oppofe vraisemblablement au

paffage du fluide éle&rique , qui pendant tout

le tems de l'électrifation s'échappera par les

pointes de ces fils de laiton , ce qui formera

une eſpèce de courfe de chevaux fort amu-

fante.

Tom. II. Part. IV. D
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SEPTIEME RECREATION.

Enflammer l'Efprit-de-vin avec l'étincelle

électrique.

PREPARATION.

AYEZ une petite cuiller de cuivre A , ( Fi-

gure quatrieme , Planche troifieme ) dont le

manche puiffe entrer dans un trou fait au

conducteur ; verfez-y de bon efprit- de- vin

que vous aurez fait un peu chauffer : électrifez

enfuite le conducteur.

EFFET.

Si vous plongez bruſquement & perpendi-

culairement le doigt dans cette cuiller juſ-

qu'à une petite diſtance de la liqueur , & que

le tems foit favorable à l'électricité ( 1 ) , l'étin-

celle que vous tirerez alors de l'eſprit-de-vin

l'enflammera auffi-tôt. Cet effet aura égale-

ment lieu , fi une perfonne ifolée fur le pla-

(1 ) Comme il eft néceffaire d'avoir une forte étincelle ,

il faut faire communiquer le premier conducteur au grand

conducteur de fer blanc.
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teau & qu'on électrife , tient en fa main cette

cuiller , & qu'une autre perfonne non ifolée

tire l'étincelle ; il en eft de même lorſque la

perfonne non ifolée tient la cuiller , & que

celle qu'on électrife tire l'étincelle.

Nota. On peut enflammer l'efprit-de-vin

avec tous les corps non électriques , de même

qu'avec le doigt , pourvu qu'on faſſe parti-

culierement uſage des métaux qui font pro-

-pres à tirer les plus fortes étincelles. Cette

expérience ſemble prouver que le feu élémen-

taire ou la lumiere , ont beaucoup de rapport

avec la matiere électrique.

1

1

Dij
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HUITIEME RECREATION.

Jet d'eau lumineux.

PRÉPARATION.

AYEZ
YEZ un petit entonnoir de fer-blanc ,

( Figure cinquieme , Planche troifieme) au-

quel vous ajuſterez une anſe A , afin de pou-

voir le fufpendre au conducteur ; que l'ouver-

ture B, par où s'écoule l'eau , foit d'un très-

petit diametre , enforte qu'elle ne puiffe tom-

ber que goutte à goutte électrifez le con-

ducteur.

EFFET.

L'eau aulieu de tomber goutte à goutte ,

formera un jet continu qui prendra la figure

d'un cône , dont la pointe fera à l'extrémité

du tube de cet entonnoir , & fi l'électricité

eſt forte , ce jet dans l'obfcurité paroîtra

entierement lumineux.

Si aulieu de tomber goutte à goutte , cette

eau forme un filet continu qui foit reçu dans

un vafe de verre ou de métal , pourvu que ce

dernier foit ifolé fur un plateau de verre ou

de foufre , on pourra alors , en approchant
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le doigt de ce filet d'eau , en tirer une étin-

celle de-même que fi on l'approchoit du con-

ducteur. On pourroit tirer de-même l'étincelle

du vafe de métal.

NEUVIEME RECREATION.

Tirer du feu de toutes les parties du corps

d'une perfonne.

PREPARATION.

AYEZ un tabouret composé d'une plan-

che A , (Figure fixieme , Planche troifieme)

d'environ quinze pouces de long , fur un

pied de large , foutenue par quatre piliers

ou pieds de verre maffif BCD & E , de

quatre à cinq pouces de hauteur ; ces pieds

doivent entrer & être maſtiqués dans quatre

pieces de bois tournés , qui doivent être ſoli-

dement ajuftés fous cette planche ( 1 ).

(1)On eft dans l'ufage de conftruire ainfi ces tabou-

rets , & effectivement ils font plus propres & plus com-

modes que les gâteaux de réfine dont on ſe ſervoit ; je

crois cependant qu'un tabouret foutenu fur de fimples

pieds de bois & couvert d'un demi pouce de foufre fondu

oleroit encore mieux. ( Voyez Fig. feptieme.)

D iij
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Faites monter une perfonne fur ce tabou-

ret , de maniere qu'aucune partie , foit de fon

corps ou de fes vêtemens , ne puiffe toucher

en aucune façon au plancher ou aux autres

corps qui l'environnent & peuvent être pla-

cés auprès d'elle ; qu'elle tienne dans fa main

une chaîne , dont l'autre extrémité commu-

nique au conducteur de la Machine électrique.

EFFET.

Cette perfonne étant ainfi iſolée , devenant

elle-même partie du conducteur , en préfen-

tera auffi les mêmes apparences , & onpourra

tirer des étincelles très-vives & très-piquantes

de toutes les différentes parties de fon corps ,

lorſqu'on en approchera le doigt , une épée ,

une pièce de monnoie , ou tout autre corps.

non électrique.

*

Si la perfonne ainfi ifolée tient en main &

dans une fituation renverfée , un faiſceau de

cheveux ou de fils de laiton extrêmement

fin , liés enſemble par une de leurs extrêmités ,

tous ces fils fe fépareront & s'écarteront

auffitôt qu'elle fera électriſée , & ils fe rap-

procheront & retomberont auffi-tôt qu'une

autre perfonne non ifolée en approchera le
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doigt : le contraire arrivera , fi une perfonne

non iſolée tient en main ce faifceau , & que

celle qui eft ifolée en approche le doigt.

Si la perfonne iſolée& fortement éle&riſée ,

eft tête nue , les cheveux un peu courts &

fans pommade , dès qu'une autre perfonne

pofera fa main , ou encore mieux une pla-

quede métal , à fept ou huit pouces au-deffus

de fa tête , on verra auffi-tôt ſes cheveux fe

dreffer , & fi cette expérience ſe fait dans

l'obſcurité , ils paroîtront même lumineux.

Nota. Il faut avoir attention à ne pas

tirer d'étincelles des yeux ou des autrespar-

ties délicates du vifage de ceux qu'on électri-

fe , ni fe laiffer toucher par eux en ces

mémes endroits , les piquures qu'on reffenti-

roit de part ou d'autre feroient tropfenfibles

& trop douloureufes pour en former un objet

de divertiffement qui ne feroit point agréable

pour celui qui les reffentiroit.

Div
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DIXIEME RECREATION.

POUR

Tableaux étincelants.

REMARQUE.

OUR réuffir parfaitement dans l'exécution

de ces fortes de tableaux , on doit confidé-

rer , premierement , que quoique la matiere

électrique fe répande également fur toutes les

parties d'un conducteur qu'on é ecriſe , de

quelque forme & de quelqu'étendue qu'il

foit , cependant cette même matiere lorf

qu'elle s'échappe à l'approche d'un corps non

électrique qu'on lui préfente , parcourt tou-

jours le chemin le plus court . Secondement ,

que cette même matiere ne paroît à nos yeux

que lorsqu'il fe trouve un intervalle , quelque

petit qu'il foit , entre le corps électrifé &

celui non élecrifé qui l'approche , & qu'on

apperçoit alors entre ces deux corps une étin-

celle très-vive & tres-brillante ; d'où il fuit

que fi l'on approche d'un corps électriſé une

fuite de petites parties de métal ifolées &

contigues les unes aux autres , c'eſt-à-dire

féparées feulement par un petit intervalle , il

paroîtra une étincelle entre chacun d'eux ; &
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comme le paffage du fluide électrique a une

rapidité en quelque forte incommenfurable,

toutes ces étincelles s'appercevront au même

inftant.

Suivant les principes qu'on vient d'établir ,

fi l'on applique ( 1 ) fur une lame de verre ,

telle que AB, (Figure huitieme , Planche

troifieme) des petits quarrés d'étain d'envi-

ron 'une ligne & demie de diametre ou des

petits cercles de même métal & de même

grandeur ( 2 ) , contigus les uns aux autres ,

de maniere qu'il n'y ait entr'eux qu'une demi-

ligne d'intervalle , & qu'ils forment par leur

continuité la ligne droite CD & la ligne

courbe CED , lorfque tenant ce verre d'une

main , les doigts appuyés vers D , on pré-

ſentera l'endroit C au conducteur , l'étincelle

s'élancera ordinairement par toutes les parties

de métal qui compofent la ligne CD & elle ſe

(1) Ces petits quarrés fe collent avec de la gomme

ou de la colle de poiſſon.

(2) Quoiqu'il ne foit pas d'ufage de conftruire les

deffins de ces tableaux avec de petits cercles , je les

préfere , attendu qu'ils font plus commodes pour fuivre

les contours du fujet , & qu'il me paroît que leurs étin-

celles font plus brillantes.
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diftinguera à chacun des intervalles qui fes

féparent elle paffera rarement par les in-

tervalles qui fe trouvent dans l'étendue de la

ligne CED , cette derniere ligne n'étant pas

le plus court chemin que le fluide puiſſe par-

courir pour aller de C en D.

PREMIERE CONSTRUCTION.

Si on veut faire paroître fur la lame de

verre ABCD , ( Figure premiere , Planche

quatrieme ) une petite anguille lumineufe

telle que EF ; après en avoir tracé la figure

fur un papier de même grandeur , on l'atta-

chera fous ce verre avec quelques petits brins.

de cire molle ; on appliquera enfuite depuis

le bord du verre G jufqu'en E , & depuis F

juſqu'à l'autre bord oppofé H , deux petits

conducteurs de même métal GE & FH qui

joindront la tête & la queue de cette petite

figure , & on remplira l'intervalle EF, qui en

forme le deffein , avec les petits quarrés ou

cercles d'étain ci-deffus.

EFFET.

La matiere électrique ne pouvant étinceler

que dans les intervales qu'on a laiſſé entre
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cés petites parties de métal , & n'ayant d'au-

tre chemin plus court à parcourir que celui

qu'ils lui tracent , cette petite figure d'anguille

paroîtra entierement lumineufe dans l'obfcu-

rité , lorfque tenant le verre des doigts vers

lé petit conducteur G E, on approchera ce-

lui GH du conducteur de la Machine élec-

trique.

DEUXIEME CONSTRUCTION.

Lorfque le trait qui forme la figure que

l'on doit rendre fur le tableau eft compofé

d'une feule ligne droite ou courbe , il fuffit

alors de placer tous les petits quarrés fur une

des furfaces du verre ; mais fi le fujet pro-

duit une courbe rentrante fur elle-même , ou

un cercle , il eſt alors abſolument indifpen-

fable d'en mettre une portion fur une des

furfaces & l'autre fur l'autre ; & afin d'en éta-

blir la continuité , on ajufte des petits con-

ducteurs qui communiquent d'une ſurface à

l'autre ; on doit auffi , en les plaçant , les

ajufter de façon qu'ils ne couvrent pas d'un

côté du verre les étincelles qui doivent pa-

roître de l'autre ; conféquemment fi l'on veut

repréſenter un cercle fur le carreau de verre ,

(Figure deuxieme , Planche quatrieme ) on
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appliquera fur une de fes furfaces les petits

quarrés qui doivent former le demi- cercle

BCD, & fur l'autre , ceux qui terminent l'au

tre partie FGH de ce cercle; on feracommuni-

quer le dernier' quarré D de la premiere fur-

face avec celui F de l'autre , au moyen du

petit conducteur DEF , que l'on reployera

fur le bord E du verre & on pofera un petit

conducteur ( 1 ) fur la premiere furface , de-

puis A jufqu'en B, & un autre fur l'autre

furface , depuis H jufqu'en I.

EFFET.

Au moyen de cette difpofition , lorſqu'on

tiendra ce tableau par l'endroit I , & qu'on

approchera l'endroit A du conducteur de la

Machine électrique , ce cercle paroîtra étin-

celant en toutes ces parties ; ce qui doit avoir

lieu , attendu qu'on a établi (fuivant cette

conſtruction ) une ligneune ligne continue de A

en B , C, D , E , F, G , H & I , que le fluide

électrique parcourra néceffairement.

Nota. La méthode qu'on a employée pour

tracer les deuxfigures ci deffus , peutfervir

(1) Ces petits conducteurs doivent être terminés en

pointe du côté où ils touchent les quarrés , ou arrondis &

on emploie des petits cercles.
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d'exemple pour tous les fujets qu'on voudra

exécuter , excepté néanmoins ceux où on ne

peut établir une continuité de quarrés & de

conducteurs , ce qui arrive lorfque plufieurs

lignes du fujet viennent à fe croifer ; on peut

cependant rendre avec affez d'exactitude pref

quetoutes les lettres de l'alphabet , comme on

peut le voir dans la maniere de repréſenter

le mot amour , dont on donne ci- après une

explication affez étendue & détaillée pour

qu'on puiffe facilement y réuſſir.

Maniere de représenter un Mot en lettres

étincelantes.

1

Ayez une bande de verre blanc AB , (Fi-

gure troifieme , Planche quatrieme ) d'envi-

ron ſept à huit pouces de longueur fur deux

pouces delargeur ; coupez un papier de même

grandeur & tranfcrivez-y , en caractères ita-

liques & majufcules , les cinq lettres qui for-

ment le mot AMOUR; donnez-leur un

pouce & demi de hauteur ; pofez enfuite vo-

tre bande de verre fur ce papier , & ayant

délayé dans de l'eau un peu de blanc de cé-

rufe , fervez-vous en pour tracer avec un

petit pinceau ces mêmes lettres fur le verre.
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Examinez enfuite avec attention la figure

des traits que forment ces lettres , & de

quelle maniere vous devez particulierement

difpofer les petits conducteurs qui doivent

( en vous facilitant d'éviter les lignes courbes

rentrantes ) établir une continuité de petits

quarrés , depuis le commencement de la lettre

A jufqu'à la fin de la lettre R , & vous recon-

noîtrez que les petits quarrés qui doivent re-

préfenter la lettre A , ne formant point de

continuité , à cauſe de la ligne a b qui la tra-

verſe , ne peuvent par conféquent être appli-

qués fur la même face du verre , qu'ainfi il

faut fairecommuniquer le premier conducteur

A a au point a de cette traverſe a b , & pofer

des petits quarrés fur cette face fupérieure

depuis a jufqu'en b, d'où on doit enfuite faire

partir le petit conducteur bcd , qui fe re- ,

ployant fur la face inférieure du verre , con-

duira fecrettement l'étincelle électrique au

point d & procurera la facilité de terminer

fur cette même face le reſtant de la Lettre

A, au moyen des petits quarrés qu'on ap-

pliquera depuis d jufqu'en e ; vous verrez que

la ligne qui forme la lettre M , offrant une

continuité , peut être défignée en entier fur
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cette face inférieure ( 1 ) , au moyen du petit

conducteur courbe ef, qui doit alors être

entierement pofé fur cette même face : la

lettre O ne pouvant être indiquée ſur une

même face du verre , vous verrez qu'il faut

établir une communication de cette lettre

à la précédente , au moyen du conducteur

gh, afin de pofer (fur cette même face in-

férieure ) la partie hi de cette lettre O , &

terminer l'autre partie mn fur la face ſupé-

rieure , au moyen du condu&eur reployé

ilm; vous placerez en n un autre conduc-

teur qui joindra fur cette même face fupé-

rieure & au point o la lettre U, que vous

ferez communiquer avec la partie qr de la

lettre R, au moyen du conducteur pq , &

alors lecondu&eur reployé rſt vous conduira

au point t , & terminant cette derniere lettre ,

vous ajuſterez à ſon extrémité u le conduc-

teuruB:de cette maniere tous les quarrés qui

forment le mot AMQUR , offrant au paffage

du fluide électrique une ligne continue , feront

défignés par l'étincelle électrique qui la traver-

( 1 ) On a déſigné par la différence de couleur , ce qui

doit être poféfur l'une ou l'autre ſurface du verre. (Voyez

la Figure ).
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fera entierement, lorfque tenant le verre à l'en-

droit A , vous préſenterez le petit conducteur

B à celui de la Machine électrique ( 1 ).

REMARQU E.

Quoique l'exécution de ces fortes de ta-

bleaux étincelans demande beaucoup d'at-

tention & de précifion , particulierement

lorfqu'ils font chargés de lettres ; on peut

néanmoins faire paroître plufieurs mots fur

un même verre ; mais comme les étincelles

paroiffent & difparoiffent prefque au même

inftant , on n'a pour ainfi-dire pas le tems

de les lire , & il arrive même quelque-

fois que le tableau n'étincelle pas en fon en-

tier , furtout quand l'électricité n'eſt pas aſſez

forte.

Si on vouloit les faire paroître & difpa-

roître à volonté , il faudroit alors ajufter le

tableau fur un pied de bois AB , Figure

quatrieme , Planche quatrieme ) fans que fa

partie A touchât à aucuns des petits con-

ducteurs , & le fituer de maniere que le petit

( 1 ) Si l'électricité eft forte , ce tableau étincelleroit

de même en le préfentant à quelque partie du corps d'une

perfonne qu'on électriferoit.

conducteur
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conducteur B, foit à très-peu de diſtance

de celui de la Machine électrique , alors en

faifant approcher le doigt d'une perfonne vers

le petit conducteur A , le tableau étinceleroit

auffi-tôt & mêmependant tout le tems qu'elle

y tiendroit le doigt & que le conducteur fe-

roit électrifé.

Si celui qui fait cet amuſement vouloit faire

ceffer à fa volonté les étincelles , il fuffiroit

qu'il touchât fecrétement , pendant cet inter-

valle , le conducteur ou feulement quelque fil

oupartie de métal ifolé quiy communiquât, ce

qui pourroit produire un amuſement affez ex-

traordinaire fi laMachine électrique étant pla-

cée dans une chambre voifine communiquoit

fon électricité à un globe de fer-blanc fufpen-

du au-deffus de la table où l'on exécuteroit

ces fortes de Récréations. Pour ý réuſſir , il

eft néceffaire que ce globe D ( Figure cin-

quieme , Planche quatrieme ) foit ſuſpendu à

un fil de laiton FBAE , coudé aux endroits

A& B,& qu'il communiquâtpar fon extrémité

E au conducteur de la Machine électrique : un

tube de verre C que ce fil traverseroit , fer-

viroit à l'iſoler à l'endroit où l'on auroit

percé la cloiſon G qui fépareroit les deux

chambres ; on iſoleroit en outre ce même fil

Tome II. Part. IV. E
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aux endroits A & B, avec des cordons de

foie H & I fufpendus au plancher : on pour-

roit encore maſquer la partie de ce fil CB ,

au moyen d'un ornement L, placé au-deffous

de lui avec pareille difpofition , le globe D

devenant un conducteur, fe chargeroit d'élec

tricité , & on pourroit s'en fervir pour exé-

cuter fur la table M , ( au-deffus de laquelle il

feroit fufpendu ) toutes fortes d'amufemens

électriques , fans que lesfpectateurs en apper-

çoivent la cauſe , ce qui auroit certainement

fonagrément vis-à-vis de ceux qui ne connoif

fent pas encore les effets de l'électricité.



SUR L'ELECTRICITÉ 64

ONZIEME RÉCRÉATION.

Plufieurs questions ayant été librement &

fecrétement choifies , en faire paroître les

réponses en lettres étincelantes.

TRA

PREPARATION.

RANSCRIVEZ fur dix-huit cartes blan-

ches les queſtions énigmatiques ( 1 ) qui fui-

vent & auxquelles trois mots différens peu-

vent fervir de Réponſe.

PREMIERES
QUESTIONS.

Quelle eft fouvent la caufe de nos plaifirs

& de nos peines ?

IL

Nommez l'écueil où vient quelquefois

échouer la fageffe.

III.

En quoi confifte ordinairement l'amufe-

ment le plus agréable de la jeuneffe ?

( 1 ) Ces queſtions nefont mifes ici que pour exemple ,

chacun pouvant en compofer à fon gré & auxquelles

d'autres mots puiffent fervir de Réponſe.

1

E ij
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IV.

Quelle eft la chofe auffi commune aux Rois

qu'aux Bergers?

V
.

Comment fe nomme celui dont l'Empire

eſt le plus étendu ?

VI.

Quel eft celui qui caufa les malheurs des

Troyens?

Réponse.
L'Amour.

DEUXIEMES QUESTION S.

VII.

Quel eft celui auquel nos Narciffes mo-

dernesvont fouvent rendre vifite ?

VIII.

Quel eft celui qui ne flatte ni ne ment à la

Cour?

IX.

Qui eft affez hardi pour repréfenter aux

Rois ce qu'on n'ofe leur dire?

X.

Qui peut nous donner des confeils fans

nous parler?
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XI.

Qui fait mieux rendre un portrait que le

plus excellent Peintre?

XII.

Quel eft celui qui peut faire voir à chacun

ce qu'il n'a pas lui-même ?

Réponse.
Le Miroir.

TROISIEMES QUESTIONS,

XIII.

Quelle eft la chofe qu'on ne vend point ;

qu'on donne encore moins , qu'on ne peut

faire , & dont cependant onne peut ſe paſſer ?

XIV.

Quel eft l'objet qu'on aime ardemment &

qu'on change néanmoins à chaque inſtant ?

XV.

Quel eft celui qui , fans être Roi , porte

la Couronne ?

XVI.

Que mépriſe le Philofophe , & dont il a

fouvent grand beſoin ?

E iij
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XVII.

Le moyen le plus fûr pour parvenir à fe

faire aimer des belles.

XVIII.

Quelle eft la clef avec laquelle on ouvre

toutes les ferrures ?

Réponse. L'Argent.

Les Cartes fur lefquelles ces Queſtions fe-

ront tranſcrites , doivent être rangées fuivant

l'ordre des numéros ci-deffus.

?

Sur trois bandes de verre , ( Fig. fixieme ,

Planche quatrieme ) de huit à neuf pouces

de long , fur deux pouces de large , difpofez

avec des petits cercles ou mouches d'étain

les trois mots qui fervent de Réponses aux

Queſtions ci deffus & fuivez à cet effet

la méthode qui a été enfeignée dans la pré-

cédente Récréation , en évitant que les pe-

tits conducteurs,qu'on eft obligé de reployer,

ne fe trouvent pas vis-à-vis les uns des autres

lorfque ces bandes feront placées les unes à

côté des autres & à deux lignes de diſtance

entr'elles: Joignez ces bandes ( comme le dé-

figne la Figure ) avec deux doubles, lames
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de verre F G & HI de la largeur d'un demi

pouce ( 1 ) ; remarquez que les petits conduc-

teurs placés aux endroits AC & E qui reçoi

vent lefeu,& ceux BD&F qui le laiffent échap-

per ( lorſqu'il a traverfé & fait paroître le

mot) , doivent être collés par deffus ces pe-

tites lames.

EFFET.

Lorfque tenant le verre ainfi conſtruit à

l'endroit B , vous préſenterez le petit con-

ducteur A à celui de la Machine électrique , le

mot l'AMOUR paroîtra fur le champ en

lettres lumineufes & étincelantes : il en fera

de même des deux autres mots , en tenant ce

même verre aux endroits D & F, & en pré-

fentant au conducteur de la Machine les pe-

tits conducteurs C & E: d'où il fuit quevous

ferez le maître de faire paroître de cette

maniere celui de ces trois mots que vous

jugerez convenable : d'un autre côté , les car-

tes étant difpofées fuivant l'ordre des numé

ros ci- deffus , en donnant à une perfonne les

( 1 ) On peut coller ces bandes avec de la gomme

arabique , & on doit les choifir d'un verre bien plan ; i

feroit encore mieux d'employer des glaces fort minces ,

tant pour les lames que pour les bandes.

E iv
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1

fix premieres , à une deuxieme les fix qui

ſuivent, & à une derniere les fix qui reſtent ;

quelque choix que chacune d'elles puiffe

faire dans les Queſtions qui y font tranfcri-

tes , vous connoîtrez toujours très-facilement

quel eft le mot qui doit leur fervir de réponſe.

RECREATION.

On diftribuera ces dix-huit Cartes (comme

il vient d'être dit ) à trois différentes per-

fonnes , & on leur dira de jetter un coup

d'œil fur les queftions qui y font tranſcrites

& d'en choifir fecrétement une à leur gré ;

on reprendra le reftant des cartes , & on fera

voir à chacune d'elles la réponse à la queſtion

qu'elle aura choifie ; il fuffira , à cet effet,

d'approcher du conducteur celui des petits

conducteurs propres à la faire étinceler.

Nota. Il eft facile de rendre cette Récréa

tion plus finguliere , en difpofant ces dix-

huit Cartes comme il a été enſeigné dans la

feconde Partie , page 97 & fuivante , enforte

qu'ayant été mêlées à une ou deux repriſes ,

elles fe trouvent toujours rangées fuivant

l'ordre des numéros placés ci-deſſus en téte

de chaque Question.
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Si on veutles diftribuer après un premier

mélange , il faut les difpofer avant de le

méler , ainfi qu'ilfuit.
/

Numéros 8. 9. 6. 7. 10. 11. 12. 4. 5. 13. 14.

15. 2. 3. 16. 17. 18. & 1.

Si au contraire on veut les méler deux

fois avant de les diftribuer , il faudra les

difpofer dans l'ordrefuivant.

Numéros 4. 5. 11. 12. 13. 14. 15. 7. 10. 2. 3.

16. 9. 6. 17. 18. 1. & 8.
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DOUZIEME RECREATION.

Aigrettes Lumineuses.

CONSTRUCTION.

AFIN que les pointes puiffent former de

belles aigrettes , il ne faut pas qu'elles foient

aiguës ; celles qui font produites par de petits

cylindres creux de deux à trois lignes de

diametre , s'étendent beaucoup plus loin.

Ayez un petit cercle de cuivre A, ( Fi-

gure premiere , Planche cinquieme ) d'un

pouce de diametre & de deux à trois lignes.

d'épaiffeur ; ajuſtez fur fa circonférence fix

rayons ou petits tuyaux de cuivre creux d'un

pouce de long & également efpacés entr'eux ;

foutenez le tout dans unefituation verticale

au moyen du fil de laiton courbe B (Figure

deuxieme ) , & placez cette piece fur l'extré-

mité du conducteur de la Machine électri-

que (1).

( 1 ) On laiffe ordinairement un trou fur l'extrémité

du conducteur de la Machine pour y placer , felon le

befoin , différentes pièces,
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EFFET,

Pendant tout le tems qu'on électrifera le

conducteur , il fortira de l'extrémité de cha-

cun de ces petits tuyaux une aigrette dont les

rayons feront divergens , & ils prendront , en

fe joignant par les côtés , la forme défignée

par cette Figure , ce qui fera affez agréable

à voir fi l'on fait cet amuſement dans l'obf

curité.

Nota. On peut encore fe procurer avec ces

aigrettes un amusement affez agréable , en

appliquant fur une régle de bois arrondie

vers les bords , couverte de métal , ifolée &

fufpendue horisontalement au- deffous du con-

ducteur , des lettres de deux pouces de hau-

teur , découpées avec du drap ( 1 ) ; alors

en préfentant le doigt à quelque distance de

cette plaque & fucceffivement vis-à- vis cha-

cune de ces lettres , on les verra entierement

couvertes de petites aigrettes lumineuses , &

onferapar conséquent le maître de faire pa-

roître l'une ou l'autre d'entr'elles à volonté,

( 1 ) Toutes fortes de draps n'étant pas convenables

pour obtenir cet effet , il faut en effayer plufieurs , f

l'on veut le procurer cet amufement,
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TREIZIEME RECREATION.

Cerf-volant électrique.

CONSTRUCTION.

FAITEAITES un Cerf- volant de taffetas ( 1

de quatre à cinq pieds de hauteur , fuivant

la forme défignée par la Figure troifieme ,

Planche cinquieme ; que fes deux branches

A& B foient mobiles aux endroits C & D ,

afin de pouvoir le reployer & le tranſporter

plus commodément en ôtant la baguette

EF qui doit foutenir ces branches lorſqu'on

en fait uſage attachez le long de la ba→

guette G, une petite tringle de fil de fer

pointue vers H, où elle doit excéder le Cerf

volant de trois ou quatre pouces , terminez-

la vers G par une petite boule de cuivre ;

mettez à ce Cerf-volant une attache comme

à l'ordinaire & quelle foit faite avec la ficelle

ci-après.

Faites filer avec un brin de fil de laiton

( 1 ) On peut également fe fervir d'un cerf-volant de

papier , tel qu'on les fait ordinairement ; mais on ne

pourroit l'enlever dans les tems de pluye ou d'orage.
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mince & délié , une bonne ficelle en trois

brins , d'environ cent cinquante toifes de

longueur, & conftruifez un devidoir porté

fur quatre roulettes , ( Figure quatrieme ,

Planche cinquieme ) fur lequel cette corde

puiffe fe devider d'elle-même lorfque votre

Cerf-volant prendra le vent & commencera

à être un peu élevé : attachez au pied de ce

devidoir un fort double cordeau de foie A ,

de deux toifes de long , afin de pouvoir le

rouler où vous jugerez à propos , & l'affù-

jettir en place au moyen d'une cheville B ,

que vous enfoncerez en terre à l'extrémité

de ce cordeau ; que cette ficelle foit terminée

par un cordon de foie de dix pieds de long ,

qui doit être attaché au devidoir , afin que

cette ficelle foit ifolée lorfque ce Cerf-volant

fera entierement enlevé : fufpendez à l'endroit

où la ficelle joint le cordon de foie , un petit

conducteur ou globe de fer-blanc , de trois

à quatre pouces de diametre.

EFFET.

Si on enleve ce Cerf-volant par un tems

un peu orageux & favorable à l'électricité ,

la pointe placée vers fa tête attirera de l'élec-

tricité des nuages qui pafleront au-deffus de
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lui , de même que le fait une pointe que
l'on

préſente au conducteur de la Machine élec-

trique : cette matiere électrique fe répandra

le long de la ficelle jufqu'au petit conducteur

qui fe trouve ifolé entre l'extrémité inférieure

de cette corde & le cordon de foie attaché au

devidoir ; dans cet état , on tirera de ce con-

ducteur des étincelles très-fortes & très-vi

ves , onpourra mêmey charger des bouteilles

& y faire diverfes expériences électriques.

REMARQUE.

On ne doit pas diffimuler ici qu'il faut faire

ces expériences avec beaucoup de prudence

& de précaution , attendu que quoiqu'or-

dinairement les étincelles ne foient pas plus

fortes que celles d'une électricité ordinaire ,

il peut arriver qu'il defcende le long de la

ficelle une fi grande abondance de matiere

électrique , qu'il y ait du danger d'en ap-

procher , ce qui pourroit même arriver avant

que la ficelle fut entierement devidée ( 1 ) ,

& par conféquent ifolée il ne faut donc

*

(1 ) C'est pour éviter ce danger qu'on a ajouté au

devidoir un cordeau de foie pour le traîner où l'on veut

fans aucun inconvénient.
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The
pas approcher de la ficelle ni du devidoir ,

fans s'être affuré de la force de l'électricité ;

ce qui arriva à M. de Romas ( 1 ) doit enga-

à être fur fes gardes en faiſant de pareilles

expériences.

ger

QUATORZIEME RECREATION.

Planetaire Electrique.

CONSTRUCTION.

AYEZYEZ un cerceau de métal , ou fimple-

ment de carton , couvert de papier doré A ,

(Fig. cinquieme , Planche cinquieme ) d'envi

ronfix pouces dediametre & d'undemi pouce

delargeur ; ifolez- le fur cinq à fix petits tubes

de verre (ou fimplement avec de la cireà ca-

cheter) , en l'élevant àun demi pouce au-deſſus

d'un cercle ou plaque de carton C , également

(2 ) M. de Romas , Affeſſeur au Préfidial de Nérac

qui eft l'inventeur de cette Machine , nous apprend que

dans un tems orageux , les étincelles qui s'élançoient de

fon appareil , avoient un pouce de groffeur , & qu'elles

s'élançoienr avec un grand bruit & à dix pieds de diftance

fur les corps non électriques qui en étoient les plus

proches.
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couverte de papier doré , & de 9 à 10 pouces

de diametre;obſervez que ce cerceaufoit placé

concentriquement & parallelement au- deſſus

de ce cercle de carton ; pofez cet appareil

fur un pied de bois B , & faites communiquer

ce cerceau au conducteur , au moyen d'un

fil de fer D , ayez encore deux petites bou-

les de verre foufflée E & F de dix à douze

lignes de diametre , & qu'elles foient fort

minces & très-légeres.

EFFET.

Si on électrife le conducteur de la Machine

électrique qui doit communiquer par le fil

de fer à tout cet appareil , & que l'on place

une de ces boules E fur la plaque intérieure

& près du cerceau , elle en fera auffi-tôt at-

tirée , & en conféquence de cette difpofition ,

la partie de cette boule qui le touchera rece-

vant un peu de vertu électrique fera repouf-

fée; & comme l'électricité ne fe trouvera

pas répandue dans toute la furface du verre ,

une autre partie fera de nouveau attirée

pendant que la premiere ira décharger fur

la plaque l'électricité dont elle fe trouvoit

chargée au premier contact : ces attractions

& répulfions réciproques , en fe fuccédant

alternativement

>
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alternativement , produiront une révolution

de ce petit globe de verre autour du cerceau

qui durera pendant tout le tems que l'on con-

tinuera d'élecrifer ; cette révolution fe fera

indifféremment d'un côté ou de l'autre , felon

qu'elle auracommencé d'abord , ou que celui

qui fait cet amufement l'y aura d'abord dé-

terminé : ce même effet aura également lieu

fi l'on pofe la boule Fen dehors du cerceau ,

& on pourra alors les faire tourner toutes

deux , l'une en dedans , l'autre en dehors ,

dans un même fens ou dans un fens con-

traire. Si cet amuſement fe fait dans un lieu

totalement privé de lumiere , ces petits glo-

bes paroîtront illuminés , ce qui rendra ce

fpectacle fort amufant. On pourra mettre

auffi fur le même cercle plufieurs cerceaux

concentriques les uns aux autres , & faire

tourner autour d'eux plufieurs boules , & en

mettant au centre de ce cercle un petit globe.

de cuivre repréſentant le foleil , on imitera

affez bien , par les différentes révolutions de

ces globes de verre , le cours des planettes

autour du foleil ( 1 ) .

Nota. Cette piece doit être placée bien de

(1 ) Cet ingénieux amuſement eft de M. Rackstrow.

Tom. II. Part. IV. F
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niveau , & il eft bon que la plaque aille un

peu en pente du côté du cerceau , cela con-

tribue à la réuffite de cet amusement , dont

l'exécution a fa difficulté.

QUINZIEME RECREATION.

Girouettes Electriques.

PRÉPARATION.

FORME

pour

OR MEZ avec un morceau de liége unè

petite boule de fept à huit lignes de dia-

metre , (Figure fixieme , Planche cinquieme)

que vous traverſerez d'une aiguille à coudre

lui fervir d'axe : taillez quatre petites

girouettes de papier doré ABC &D, de deux

pouces de longueur & un pouce de largeur,

& ayant fendu cette boule avec un canif,

ajuftez-y ces girouettes , de maniere que leur

plan foit incliné à cet axe ; ſuſpendez cette

boule par la pointe de fon aiguille à l'extré-

mité E d'une lame aimantée ; préſentez cette

boule à une petite diftance d'une pointe F,

que vous aurez placée fur le conducteur de

la Machine éleЯrique.
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EFFET.

Les plans de ces petites girouettes étant

inclinés à l'axe ; lorfqu'elles font fufpendues

à la lame aimantée , elles font poufflées par le

courant de la matiere électrique qui fort de

cette pointe , & elles tournent avec beau-

coup de rapidité pendant tout le tems de

l'électrifation fi cette pointe eſt tournée

en en bas , elles tournent dans un fens

contraire. Il en eft de même lorfqu'on les

fait tourner fur une pointe éle&riſée pofi-

tivement ou négativement , la direction du

fluide électrique prenant dans l'un ou l'autre

cas une direction totalement oppofée ; ce

qui tend à prouver la doctrine de M.

Francklin,

Fij
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SEIZIEME RECREATION.

ŒufLumineux.

PRENE
RENEZ un œuf frais , dont la coquille

foit très mince , & le tenant entre vos

doigts , préfentez-le par un de ces bouts

au conducteur de la Machine électrique.

EFFET.

Pendant tout le tems qu'on éle&riſera le

conducteur , les étincelles qui en fortiront

s'élanceront continuellement fur la pointe

de cet œuf, & pénétrant dans tout fon

intérieur elles le feront paroître entierement

lumineux ; cet amufement fe doit faire dans

l'obfcurité. Il en fera de même ſi une per-

fonne ifolée le tient dans fa main & qu'une

autre placée fur le plancher en tire l'étin-

,celle ; ou fi la perfonne non ifolée le pré-

fente au doigt de celle qui eft iſolée.
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EXPERIENCE DE LEYDE.

SUIVANTUIVANTle fyftême de M. Francklin , le feul

qui foit univerfellement
reçu , il a été établi

ci-devant , que tous les corps , foit qu'ils

ayent , comme le verre , la vertu éle&rique ,

foit qu'ils puiffent , comme les métaux , l'ac-

quérir par communication
, en contiennent

effentiellement
en eux-mêmes une certaine

quantité qui leur eft propre ; cette quantité

peut être augmentée
fur ces derniers , mais

il n'en eft pas de même des premiers , &

particulierement
du verre , il ne peut s'en

charger au-delà de ce qu'il en contient natu-

rellement ; d'où il fuit , qu'on ne peut en ac-

cumuler fur une de fes furfaces , que l'autre

n'en perde une égale quantité ; c'eft auffi ce

qui arrive dans l'expérience
de Leyde , dont

le réſultat ( après avoir chargé d'électricité

une des furfaces du verre ) fe réduit à faire

paffer cet excès, fur l'autre furface qui s'en

étoit d'autant dépouillée , ce qui ne peut avoir

lieu qu'en établiſſant une communication

d'une furface à l'autre , avec un corps non

électrique , c'est- à-dire , un corps conducteur

Fij
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pas

capable de tranfmettre la matiere électrique :

ce tranfport qui fe fait avec une vîteffe &

une violence inexprimable , rétablit en un

inſtant l'équilibre auquel tend toujours cette

matiere. I fuit encore naturellement de ce

principe , qu'une des ſurfaces du verre ne peut

être chargée d'électricité , fi l'autre n'eſt

à même de s'en dépouiller d'une égale quan-

tité : il eft donc néceffaire , pour charger une

bouteille ou un carreau de verre , queleurs

furfaces communiquent , chacune féparé

ment, avec un corps conducteur , dont l'un

étant ifolé fourniffe à l'une d'elles un excès

d'électricité , pendant que l'autre en dépouille

la furface oppofée d'une égale quantité ( 1 ).

( 1 ) Ne peut-on pas expliquer , felon ce fyftême

la maniere dont le plateau électrife le conducteur , en

difant , que fon frottement fur les couffins en fait fortir

le fluide électrique , qui ne pouvant pénétrer le verre ,

fe répand fur fa furface , d'où il eft attiré par les corps

conducteurs qu'on lui préfente & fur lefquels il s'accu-

mule & forme un atmoſphere lorfqu'ils font ifolés : ce

fentiment paroîtra très-probable , fi l'on fait attention

qu'à la fortie du plateau , les couffins dont fort continuel-

lement le fluide électrique , paroiffent très-lumineux , &

qu'en plaçant à cet endroit les pointes du conducteur ,

on obtient une bien plus grande affluence de matiere
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Pour faire les Amuſemens qui ont rapport

à l'Expérience de Leyde , il faut donc avoir

plufieurs bouteilles& carreaux de verre, pré-

parés comme il fuit.

La bouteille ( Figure feptieme , Planche

cinquieme)eftfemblable à celles qu'onnomme

communément bouteilles à médecine ; on

l'emplit d'eau jufqu'aux deux tiers , & après

l'avoir bouchée , on y introduit , au travers

le bouchon , un fil d'archal qui plonge dans

l'eau ; fa partie fupérieure B doit être ter-

minée en forme de crochet ou d'anneau.

L'autre bouteille ( Figure huitieme, même

Planche ) eſt un espece de bocal plus ou

moins grand , dont l'ouverture doit être

fuffifamment large , pour y introduire la

main, afin de pouvoir garnir d'étain fon inté-

rieur juſqu'à un pouce & demi ou deux

pouces de fon bord ; elle doit être garnie

de même à fon extérieur. On couvre fon

électrique , c'eft ce qui m'a engagé à imaginer la Machine

( Figure premiere , Planche deuxieme ) au moyen de

laquelle , tirant le fluide électrique près des couffins &

des deux côtés du plateau , je puis charger une bouteille

ou une batterie en moins de tems qu'avec une Machine

ordinaire, toutes chofes égales d'ailleurs.

Fiv
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•

ouverture avec unpetit cercle de boisD, qu'on

y applique avec de la poix , dans laquelle

on a mêlé un peu de cendre paffée au ta-

mis fin , on introduit au centre de ce cercle

un gros fil de laiton A , qui eft percé à fon

extrémité B , où l'on ajufte quatre fils de

laiton , qui touchent le métal dont cette

bouteille eft garnie intérieurement ; ſon ex-

trémité fupérieure doit être terminée par

une petite boule de cuivre C : cette boule

fert à conferver plus long-tems dans la bou-

teille l'électricité dont on doit la charger.

Le carreau de verre , ou la glace ( Figure

neuvieme , même Planche ) eft garnie fur

chacune de ſes furfaces d'une feuille d'étain

ABCD , à la réſerve d'un pouce & demi

ou deux pouces vers fes bords. Les angles

de cette garniture doivent être un peu ar-

rondis , afin qu'ils ne laiffent pas échapper

l'électricité dont on charge ce carreau ; on

les fait de différentes grandeurs , & plus

ils ont de furface plus leur effet eft violent.

Lorfqu'on emploie ces bouteilles , on ne

fauroit avoir trop d'attention à bien effuyer

le verre , afin d'en retirer toute humidité ,

fans quoi on n'en tireroit pas un grand effet.
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La batterie (1 ) (Figure premiere , Plan-

che fixieme) eft compofée de feize jarres

ou tubes de verre ( 2 ) , de trois pouces de

diametre fur dix pouces de hauteur , & ils

font ouverts par en haut ; en les garniffant

d'étain juſqu'à deux pouces du haut , elles

ont alors chacune un demi - pied quarré de

garniture ces jarres fe mettent dans une

caiffe A , dont le fond eft auffi garni de

métal. Un fil de fer tortillé à fon extrémité

inférieure , pour toucher en plus d'endroits

( 1 ) La piece la plus formidable de la Machine élec-

trique , eft une batterie , furtout lorfqu'elle eft compo-

fée d'un grand nombre de jarres , dont la garniture a un

demi-pied de fuperficie ; foixante-quatre jarres de cette

eſpèce , ayant trente-deux pieds de verre garni , font

un très grand effet , & il feroit dangereux de recevoir

la commotion qu'elles peuvent donner , puifqu'on peut

tuer avec de telles batteries un chien , ou autre animal

de même force. Il faut à la vérité une bien bonne Ma-

chine & un tems bien favorable pour les charger , at-

tendu que comme il fe diffipe toujours une certaine

quantité du fluide , fi cette quantité étoit prefque équi-

valente à celle que fournit le plateau , on ne pourroit

entierement la charger qu'en y employant un tems con-

fidérable.

( 2 ) Le verre commun eft le plus convenable pour

ees jarres , & il ne faut pas qu'elles foient trop épaiſſes.
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la garniture intérieure de chaque jarre , paffe

au travers un morceau de liége qui empêche

ces fils d'approcher trop près des bords in-

térieurs de ces jarres , ce qui , ſans cela ,

produiroit une décharge fpontanée. Chacun

de ces fils eſt tourné vers fa partie fupé-

rieure en forme d'anneau , & on fait paffer

au travers les anneaux de chacune rangée

de ces jarres une tringle de fer BC , ter-

minée de part & d'autre par deux petites

boules d'un pouce de diametre.

Lorfqu'on veut charger toute la batterie ;

on établit avec une chaîne une communica-

tion entre ces quatre tringles ; fi on n'en veut

charger qu'une partie , on l'établit feulement

fur celles dont on veut faire ufage ; de cette

maniere on obtient une explofion propor-

tionnée à l'effet qu'on veut fe procurer.

On fait paffer au travers d'un des côtés de

la caiffe A , un fil de ferD , qui communique

avec fa garniture intérieure , & on le ter-

mine en dehors par une petite boule de

cuivre E , c'eſt en pofant un des côtés de

l'excitateur F , fur cette boule E , & en pré-

fentant enfuite l'autre côté à une des boules

È qui terminent les tringles , qu'on produit

l'exploſion. Le corps qu'on veut foumettre
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à ce coup , doit être placé entre la boule E

& l'excitateur,

Le fupport de verre ( Figure deuxieme

même Planche ) fert pour iſoler les bouteilles

qu'on a électrifées & différents autres corps.

L'autre fupport (Figure troifieme ) eft un

cylindre de foufre de cinq à fix pouces de

diametre fur deux pouces de hauteur , qui

fert au même uſage.

Maniere de charger les Bouteilles.

Pour charger une bouteille intérieurement

( ou poſitivement ) , ón la pofe fur une ta-

ble , & par le moyen d'une tringle de laiton

on fait communiquer à fon bouton le con-

ducteur de la Machine électrique ( 1 ) . Lorf-

que les bouteilles ont beaucoup de furface ,

il faut un plus grand nombre de tours pour

les charger , & elles acquerent plus de force ;

& comme elles ne peuvent être chargées

d'une quantité d'électricité au-delà de ce

( 1 ) Pour ne point perdre le feu dont on a chargé les

bouteilles , on termine ces tringles de laiton avec des

petits globes de cuivre ; fans cette précaution , ces pe-

tites tringles fourniroient des aigrettes qui le laifferoient

échapper.
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qu'elles peuvent naturellement en contenir ,

ou fe dépouiller , il arrive qu'en les char-

geant trop , elles fe déchargent d'elles-mêmes

avec exploſion ; fi la bouteille étoit petite ,

eu égard à l'abondance de matiere que lui

fournit le conducteur , on la verroit ſe dé-

charger d'elle - même d'un inftant à l'au-

tre ( 1 ).

Si on veut charger une bouteille extérieu

rement , c'eſt-à- dire , négativement , par rap-

port à fon intérieur , il faut la tenir avec les

doigts par fon crochet ou bouton , & ap-

procher fa garniture extérieure A du conduc-

teur (voyez Figure cinquieme) : pour lui con-

ferver fa charge , il faut l'ifoler auffi-tôt fur

un plateau de verre ou de foufre ( 2).

Pour faire l'Expérience de Leyde , c'eſt-

à-dire , pour faire paffer le fluide qui a été

accumulé fur la furface intérieure d'une bou-

teille fur l'extérieure qui en a été dépouillée ,

on pofe le bouton d'un des côtés de l'excita-

teur fur la garniture extérieure de cette bou-

( 1 ) Ces décharges font plus fréquentes lorfque les

bouteilles font garnies plus près de leurs bords..

(2 ) Les plateaux de foufre font meilleurs pour

ifoler.



SUR L'ELECTRICITÉ. 93

teille , & on approche fon autre côté de ce

bouton , & l'exploſion ſe fait auffi- tôt ; fi au

contraire on veut décharger une bouteille ,

dont l'intérieur eft chargé en moins , on

poſe un des côtés de l'excitateur fur fon

bouton , & on approche l'autre bout vers la

garniture extérieure de cette bouteille ( Fi-

gure quatrieme , Planche fixieme ) .

REMARQUE.

M. Francklin prétend qu'on ne peut char-

ger pofitivement l'intérieur d'une bouteille

fi fon extérieur ne communique pas avec

quelque corps non électrique fur lequel elle

puiffe fe dépouiller d'une même quantité

d'électricité il eft vrai , & l'expérience le

confirme, qu'on ne peut charger une bouteille

fufpendue au conducteur , ou poſée ſur un

gâteau de foufre ( 1 ) , lorfqu'elle n'eſt pas

garnie extérieurement. Il eſt aiſé même de

s'en convaincre en la voyant fe dépouiller &

lancer des étincelles lorfqu'on approche le

doigt de fon extérieur & fe trouver

enfuite chargée ; on peut même , en préfen-

( 1 ) Elle ſe charge un peu étant poſée ſur un fup-

port de verre.
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tantà fa garniture extérieure le bouton d'une

bouteille qu'on tient dans la main , la char-

ger avec ces mêmes étincelles. Ces expé-

riences paroiffent affurément très - concluan-

tes pour fon ſyſtême ; mais en voici qui

demandent d'y être conciliées.

Si l'on ifole fur un plateau de verre une

bouteille garnie , elle fe charge & donne

la commotion ( 1 ) , fans qu'il femble que

fon extérieur ait pu fe dépouiller.

•

Si on pofe fur un plateau ou fupport de

verre deux bouteilles garnies , & éloignées

l'une de l'autre de cinq à fix pouces , de

maniere que le bouton de la premiere com-

munique avec le conducteur , & fa garniture

extérieure avec celle de la deuxieme bou-

teille , au moyen d'une petite lame de métal

pofée fur ce fupport , & qu'on charge en-

fuite la premiere bouteille , ayant attention

(1 ) Comme on pourroit dire qu'en touchant l'exté-

rieur de la bouteille on l'a mis dans le cas de fe dépouil-

ler , je préviens que ce même effet a lieu avec un

excitateur ifolé ; cependant , comme l'explofion eft

beaucoup moins forte que lorfque fon extérieur com-

munique avec un corps non électrique , il fe peut qu'elle

ne foit occafionnée que par ce qui en a été rejetté ſur ſa

garniture extérieure.
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de pofer , pendant ce tems , le doigt fur le

bouton de la deuxieme bouteille; ces deux bou-

teilles feront chargées la premiere intérieure-

ment avec l'électricité du conducteur , & la

deuxieme , extérieurement avec celle dont la

premiere s'eft dépouillée ; c'eft ce qu'onpourra

vérifier , en levant d'une main , & par fon

bouton , la deuxieme bouteille , & tirant

l'étincelle fur fa garniture extérieure , & en

faifant enfuite la décharge de la premiere.

Dans cette expérience , fi on touche d'une

main le bouton de la deuxieme bouteille ,

& de l'autre celui de la premiere , on re-

çoit également la commotion Tout ceci

s'accorde parfaitement avec le ſyſtème ci-

deffus ; mais voici une expérience qui ne

paroît pas s'y rapporter au lieu de pofer

ces deux bouteilles fur un fupport de verre ,

fi on les pofe fur une table , toutes chofes

égales d'ailleurs , & qu'après avoir chargée

la premiere bouteille , on touche le bou-

ton de la deuxieme d'une main , & de l'au-

tre main le bouton de la premiere , on reçoit

auffi la commotion. Comment l'intérieur de

la deuxieme bouteille a-t- il pu s'électrifer en

moins , ne communiquant avec aucun corps

fur lequel il puiffe fe dépouiller ; & fon ex-
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térieur a-t-il pu l'être en plus , n'étant

pas ifolé ? C'eſt ce qu'il me paroît difficile

à expliquer , fuivant ce fyftême , & que je

ne doute pas cependant que les partiſans de

M. Francklin ne puiffent réfoudre.

DIX-SEPTIEME RECREATION.

Difpoferune Bouteille ordinaire , de maniere

qu'on reçoive la commotion en la débou-

chant.

PRÉPARATION.

SERVE
ERVEZ-VOUS d'une bouteille à vin , de

chopine , dont le verre à l'endroit du gou-

lot foit très-peu tranfparent ; ( Figure fixie-

me , Planche fixieme ) empliffez- la juſqu'aux

trois quarts ; ajuftez à un tire-bouchon A

un fil de fer B & faites-le paffer au travers

le bouchon de cette bouteille , de maniere

qu'il puiffe plonger affez avant dans la li-

queur : lorfque cette bouteille fera bouchée ,

prenez cette bouteille dans votre main par

le bas , & préfentez-en le tire-bouchon au

conducteur de la Machine électrique .

EFFET
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EFFET.

Les étincelles qui fortiront du conducteur

chargeront intérieurement cette bouteille

comme on l'a expliqué ci-devant ; d'où il

's'enfuit que fi d'une main on touche . fon

fond extérieur & qu'on approche du tire-

bouchon le doigt de l'autre main , on rece-

vra la commotion , & elle aura également

lieu quand même il y auroit déja quelque

tems que la bouteille feroit chargée ( 1 ).

RECREATION.

Ayant fecrettement chargé cette bouteille ,

on l'apportera fur la table , & on propoſera

à quelqu'un de la déboucher , fous prétexte

de fervir la liqueur qui eft contenue : cette

perfonne prenant naturellement la bouteille

par le côté , approchera l'autre main du

tire-bouchon pour la déboucher , & rece-

vra la commotion , qui fera plus ou moins

forte , fuivant la quantité d'électricité dont

on l'aura chargée.

( 1 ) En pofant cette bouteille für un plateau de

foufre , elle confervera long- tems fon électricité fi le

zems eft fec.

Tom. II. Part. IV. G
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Nota. On peutfe procurer cet amuſement

d'une autre maniere , en mettant une cuillier

dans un bocal , contenant des olives , ou

des cerifes à l'eau-de-vie , attenduattendu que ce-

lui qui touchera l'extérieur du bocal d'une

main& la cuiller de l'autre recevra de même

la commotion.

DIX - HUITIEME RECREATION.

Faire qu'une perfonne voulant ouvrir une

porte , reçoive la commotion.

PRÉPARATION..

AYANT établi une communication du

plancher de la chambre à celui du dehors ,

en le mouillant légerement à cet effet dans

l'efpace qui les fépare ; chargez une bou-

teille garnie , & pour lui conferver fon feu

pofez-la fur un fupport de foufre,

EFFET.

>

A l'inftant qu'une perfonne touchera la

clef, afin d'ouvrir la porte , fi de votre

côté vous approchez de la ferrure le bouton
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de la bouteille chargée , le fluide électri-

que paffant par cette ferrure n'ayant

d'autre chemin à parcourir pour ſe rendre à

l'extérieur de la bouteille qu'au travers le

bras & les jambes de cette perfonne , pour

continuer fon chemin par le plancher & fe

rendre aux travers de vos jambes & de vo-

tre bras à l'extérieur de la bouteille , elle

reſſentira , ainſi que vous , la commotion ,

mais avec d'autant plus de furpriſe pour

elle , qu'elle ne s'y attendta pas.

DIX -NEUVIEME RECREATION,

Arbriffeau Electrique.

CONSTRUCTION.

AYEZ
YEZ une petite caiffe de bois , de cinq

à fix pouces quarrés , ( Figure feptieme ,

Planche fixieme ) dont le fond intérieur A

foit couvert de papier doré , de même que

fes côtés intérieurs : ajuſtez-y un cylindre

de carton , creux , & d'un pouce de hauteur;

couvrez-le de même papier ; que l'intérieur

de ce cylindre foit de grandeur à contenir

le fond d'un gobelet de verre , que vous

Gij
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aurez garnie intérieurement & extérieure-

ment de métal jufqu'à un pouce de fon bord.

Couvrez le deffus B de cette caiffe d'une

petite planchette , au centre de laquelle vous

ménagerez un trou circulaire de deux pou-

ces de diametre , que vous remplirez de

foufre fondu ou de réfine , afin d'ifoler le

fil de fer C , qui doit paffer par fon centre

& plonger dans ce gobelet : la partie ſupé-

rieure D de ce fil doit fervir de tige prin-

cipale à un arbriffeau , auquel vous donne-

rez la figure d'un petit oranger : ajuſtez à

l'extrémité de cette tige une petite boule

de bois , couverte d'étain & peinte de la

couleur d'une orange ; arrangez autour de

cette tige des feuilles & d'autres petites

oranges foutenues fur des petits branchages

de bois ; ou fi vous vous fervez de fil de

fer , mettez alors à l'extrémité de chaque

branche une petite orange de cire ; couvrez

toutes ces petites branches , ainfi que la

principale tige avec de la foie , comme il

eft d'uſage pour les fleurs artificielles ; gar-

niſſez le deffous de la caiffe d'une bande de

papier doré qui communique à celui dont

eft couvert fon intérieur.
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EFFET.

2 2

Ayant placé cet arbriffeau fur une table;

fi vous faites communiquer la chaîne du

conducteur de la Machine électrique à la

tige de cet arbriffeau , dont l'orange eft

couverte de métal , vous chargerez le vaſe

de verre renfermé dans la caiffe ; alors te-

nant cette caiffe dans la main , de maniere

que vous touchiez le métal dont elle eſt

garnie par- deffous , fi vous approchez le

doigt de l'autre main vers l'orange garnie

de métal , vous recevrez la commotion , &

vous ne la reffentirez pas fi vous ne touchez

que celles qui ont été formées avec de la

cire.

RECREATION.

Ayant fecrettement électrifé cet arbriffeau,

donnez la caiffe à tenir à la perfonne à la

quelle vous defirez faire ſentir la commo-

tion , de maniere qu'elle touche le métal dont

la caîffe eft garnie en deffous , dites-lui de

fleurer les oranges , & lorfqu'elle s'adreffera

à celle qui eft électrifée , elle recevra la com-

motion : ayez foin de votre côté de tenir

la caiffe , afin qu'elle ne puiffe la laiffer tom

G iij
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ber ; remarquez que quoique vous touchiez

la caiffe , vous ne reffentirez pas cette com-

motion , attendu que votre main ne fe trou-

vera pas placée dans le paffage du fluide

électrique.

3

VINGTIEME RECREATION.

SUR

Roue Electrique ( 1 ),

CONSTRUCTION.

UR une planche circulaire A, ( Figure

deuxieme , Planche feptieme ) placée hori-

fontalement , & de dix à douze pouces de

diametre ; tracez du centre B le cercle CD

EFGH, & l'ayant divifé en fix parties éga-

les , élevez perpendiculairement fur chacune

d'elles les fix piliers ou tubes de verre C

DEFG & H; ( Figure premiere ) donnez

leur fix à fept pouces de hauteur : maſtiquez

fur le fommet de chacun de ces piliers une

( 1 ) Cette ingénieufe piece eft de M. Francklin ;

on n'a rien changé à la defcription qu'il en a donnée ,

on s'eft contenté feulement d'entrer dans un plus

grand détail fur la conſtruction.
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petite boule de cuivre bien polie , d'envi-

ron huit à dix lignes de diametre ; élevez

deux fupports de bois aux endroits I & L

de cette planche qui fe trouvent hors de

fon cercle ; donnez-leur deux à trois pouces

de hauteur de plus qu'aux piliers. Cesfupports

doivent foutenir par leurs deux extrémités

une lame de verre MN , d'un pouce de

largeur , & percée en fon milieu d'un trou

O: ce trou doit fe trouver perpendiculaire-

ment placé au-deffus du centre B de la plan-

che circulaire A , qui foutient toute cette

machine : il doit encore être également dif-

tant des fix petites boules de cuivre placées

fur les piliers.

Ayant un carreau de verre ou une glace

taillée en cercle , dont le diamettre foit d'un

demi pouce moins grandque la diſtance qu'ily

a entre deux des boules ci-deffus qui font

diamétralement oppofées ; couvrez-la d'étain

fur ces deux faces , à la réſerve d'un pouce

& demi vers fes bords : ne la percez pas à

fon centre , & ajuftez-y deux petits hémif-

pheres debois couvert de métal , qui doivent

foutenir deux petites tringles de fer P& Q ,

fervant d'axe à ce carreau , une de ces trin-

gles P doit être très-aiguë pour entrer dans

Giv
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un petit trou fait à une petite lame de

verre R , placée au centre de la planche

A; l'autre tringle doit paffer au travers le

trou O , fait à la lame de verre M N; toute

la circonférence de ce cercle doit ( lorſqu'il

tourne fur fon axe ) paffer à égale diſtance

& très-près des petites boules.

Ajuftez fur le bord de la furface fupé-

rieure du carreau de verre deux petits dez

de cuivre S & T diamétralement oppofés ,

& faites-les communiquer par un fil de

fer au métal dont il eft garni ; difpofez-en

de même deux autres V & X , fur fa ſurface

intérieure , & que ces derniers foient .fitués

à égales diſtances entre les premiers : ayez

une attention particuliere à ce que ces dez

paffent à égales diftances & touchent prefque

les fix petites boules ; pofez enfin une petite

-boule de cuivre Z ( 1 ) , fur l'extrémité de

la tringle fupérieure ; établiſſez une com-

munication de la garniture inférieure du

carreau à la planche A.

( 1 ) Cette boule fert à empêcher cet axe de fournir

ane aigrette qui empêcheroit de charger ſuffiſamment le

carreau
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EFFE T.

Lorfque vous aurez , au moyen d'un fil

de laiton , fait communiquer le conducteur

de la Machine électrique à la tringle ſupé-

rieure , vous éle&riferez pofitivement lafur-

face fupérieure du carreau de verre , ainſi

que les dez R & S , & fa furface inférieure

ſe dépouillera d'une égale quantité d'électri-

cité ; ces dez R & S étant électrifés , feront

attirés par les petites boules qui en feront

les plus proches , & venant elles-mêmes à

s'électrifer ( attendu qu'elles font iſolées )

ces dez feront auffi- tôt repouffés & chaffés en

avant ; les dez T& V qui font placés fur la

furface inférieure de ce carreau de verre

en étant attirés & repouffés à leur tour ,

reprendront l'éleЯricité dont les boules fe fe-

ront chargées , au moyen de quoi ce cercle

de verre fera contraint de tourner , jufqu'à

ce que toute l'électricité accumulée fur la

furface fupérieure du carreau ait paffée fur

l'inférieure ; & comme à chaque contact

ces boules n'enlevent qu'une petite quantité

d'électricité , cette roue tournera affez long-

tems , même après qu'on aura ceffé l'élec-

triſation , & il paroîtra à chaquè conta& une

"
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étincelle qui s'affoiblira peu-à-peu jufqu'à ce

que le carreau foit entierement déchargé.

Nota. La conftruction de cette piece

eft affez difficile & demande bien du foin ,

particulierement lorsqu'on l'exécute en petit,

attendu qu'alors le carreau de verre ne peut

fe charger d'une affez grande quantité d'é-

ledricité ; celui dont s'eft fervi M. Franck-

lin avoitdix-feptpouces de diametre & douze

piliers ; elle tournoit une demi-heure , fai-

fant vingt tours par minute ou fix cent

tours parheure , & donnoit dans cet inter-

yalle 14400 étincelles. Les dez pendant cet

espace de tems , parcouroient un espace

de plus de 2400 pieds.

>

L
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VINGT-UNIEME RECREATION,

Araignée Electrique ( 1 ) .

CONSTRUCTIO N.

AYEZ une bouteille ( Figure troifieme ;

Planche ſeptieme ) garnie intérieurement &

extérieurement dans laquelle vous ferez

plonger un fil de laiton A ( 2 ) , qui d'autre

côté doit être terminé par une petite boule

de cuivre B ; prenez un même fil de laiton

coudé C , également terminé par une même

boule D, & joignez-le au dehors de labou-

teille , de maniere qu'il communique avec

fa garniture extérieure ; que les deux boules

B &D foient placées en face l'une de l'autre

& à quatre à cinq pouces de diſtance.

Taillez de la forme d'une araignée F, un

petit morceau de liége brûlé de la groffeur

d'un pois ; faites -lui des pattes avec du fil

de lin , & introduiſez-y un petit grain de

(1 ) Cette invention eft de M. Francklin.

( 2 ) On afſujettit ce fil en le faiſant paſſer au tra

vers d'un petit cercle de bois qui couvre cette bouteille

qu'on garnit de poix-réfine,
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plomb , afin de lui donnner plús de poids

ſuſpendez-la à un fil de foie très-fin E , de

maniere qu'elle fe trouve placée à égale

diſtance & entre les centres des deux bou-

les de métal B & D : chargez la bouteille

intérieurement.

EFFET.

Cette araignée étant ainfi placée entre ces

deux boules , dont l'une B eft électrifée en

plus & l'autre D en moins , en fera alterna-

tivement attirée & repouffée , jufqu'à ce

qu'elle ait reporté à l'extérieur de cette bou-

reille le feu électrique accumulé dans fon

intérieur : ce mouvement lui faifant remuer

les pattes , elle reffemblera affez bien à une

véritable araignée , ce qui pourra ſurprendre

ceux qui ne connoiffent pas cette conſtruction .

Nota Cet Amuſement fert à confirmer le

fentiment de M. Francklin , touchant l'ex-

périence de Leyde. On peut fe le.procurer

en plaçant cette araignée entre le crochet

d'une bouteille électrifée à l'ordinaire & celui

d'une autre , dont l'intérieur est électrife

négativement (1 ).

( 1 )Cette derniere doit être ifolée furun fupport de verre
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VINGT-DEUXIEME RÉCRÉATION.

Tirerdufeu de l'eau contenue dans un vafe

de verre.

PREPARATIO N.

AYANT rempli d'eau juſqu'aux deux tiers

un vafe de verre A , ( Figure quatrieme

Planche ſeptieme ) prenez un autre vaſe de

métal B , dans lequel vous mettrez la quan-

tité d'eau néceffaire , afin que le vaſe A y

étant plongé , l'eau contenue dans l'un

& l'autre fe trouve à la même hauteur ; ( 1)

faites plonger dans l'eau du vafe A la chaîne

du conducteur.

EFFET.

Lorfqu'ayant élecriſé le conducteur , vous

aurez par ce moyen chargé l'intérieur du

vaſe A ; fi vous plongez dans le vaſe B le

côté C de l'excitateur CD & qu'enfuite

1 ) H faut éviter que le vaſe A ne fe mouille dans

la partie qui fe trouve au-deffus de l'eau , ce qui éta,

bliroit une communication entre fes deux furfaces,

1
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vous approchiez fon autre côté D de la

furface de l'eau contenue dans celui A ; ce

vafe fe déchargera en produifant une affez

vive étincelle qui fortira de l'eau même ; &

fi au lieu de plonger l'excitateur dans l'eau

du vafe B vous y mettez le doigt & qu'avec

le doigt de l'autre main vous tiriez l'étincelle ,

vous recevrez la commotion.

VINGT - TROISIEME RECREATION.

Faire paffer la moitié de l'électricité dont

une bouteille eft chargée, dans l'intérieur

d'une autre bouteille.

PRÉPARATION.

YEZ'AYEZ deux bouteilles de mêmegrandeur

A & B, ( Figure cinquieme , Planche ſep-

tieme ) chargez l'une d'elles A , & la pre-

nant dans la main , approchez fon bouton

C de celui D de l'autre bouteille B.

EFFET.

La moitié de l'électricité contenue dans

l'intérieur de la bouteille A paffera dans

celui de la bouteille B, & fi tenant enfuite
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l'une ou l'autre par leur garniture extérieure

on approche de leur bouton le doigt de l'au-

tre main , on recevra la commotion de moi-

tié moins forte que celle qu'on auroit reffenti

fi l'on avoit touché la bouteille A avant

qu'elle eut communiquée à la bouteille B la

moitié de fon électricité.

Nota. Si les deux bouteilles étoient de

grandeurs inégales , la commotion qu'elles

donneroient leur feroit proportionnée , foit

qu'on chargeât d'abord la plus grande ou la

pluspetite , quoique moindrefi l'on chargeoit

d'abord cette derniere.

Soit (par exemple ) 50 , la furface de

la bouteille A, 25 fon degré d'Electricité,

& 20 la furface de la bouteille B , on

pourra faire cette analogie :

• 20

Commelafurface de la bouteille A... 50

Eft à celle de la bouteille B... . . .

Ainfi la charge de la bouteille A…….. 25

Eſt à

Degré de force de la charge qu'elle a

communiquée à celle B.

20

Soit au contraire zo , la furface de la

bouteille B , 5 fon degré d'éle&ricité & 40

Deutsche

Biblic
1
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1

la furface de la bouteille A , on fera cette

autre analogie :

Comme lafurface des bouteilles A & B 50

Eft à lafurface de la bouteille A..... 40

'Ainfi la charge de la bouteille B.... 5

Eft à. •

4

Degré de force qu'elle a communiquée à

celle A.

Si on pofe ces deux bouteillesfur unfup

port de verre ,verre , leurs boutons s'approchant ,

& qu'on touche leur garniture extérieure

avec l'excitateur ou autrement , la bouteille

chargée A communiquera de même une par-

tie de fon électricité à celle B , & ces deux

bouteilles feront chargées dans la même pro-

portion', commefi on les eut approchées par

leur bouton.

VINGT-QUATRIEME
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VINGT- QUATRIEME RÉCRÉATION.

Faire paffer le fluidé électrique à travers

une riviere ou un canal rempli d'eau.

PRÉPARATION.

PLANTEZ
LANTEZ deux piquets fur les bords

oppofés d'une riviere ou d'un canal , & at-

tachez à chacun d'eux un cordon de foie

de deux pieds de long , afin de foutenir &

d'ifoler ( 1 ) en même-tems un fil de fer qui

doit le traverſer. Placez une perſonne au-

près d'un de ces piquets , qu'elle tienne

d'une main l'extrémité de ce fil de fer , &

que de l'autre main elle plonge dans l'eau

une tringle de fer.

Ajuftez dans un gros morceau de liége un

fil de fer , de maniere qu'étant foutenu ver→

ticalement fur l'eau , il fe trouve à portée

d'être touché d'une deuxieme perfonne pla-

cée de l'autre côté du canal ; chargez forte-

ment une bouteille garnie.

(1 ) L'effet que produit cette expérience , peus avoit

lieu fans que le fil de fer foit ifolé,

Tom. II. Part. IV. H
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EFFET.

Si cette deuxieme perfonne tenant d'une

main l'extrémité du fil de fer qui traverſe

le canal , & de l'autre cette bouteille ainfi

chargée , en approche le bouton du fil de

fer foutenu fur le liége , pendant que la pre-

miere qui eft placée de l'autre côté tient

l'autre bout de ce même fil , & plonge dans

l'eau la tringle qu'elle tient de l'autre main ,

la commotion aura licu , & toutes deux la

reffentiront également , ce qui ne peut fe

faire fans que le fluide électrique ne paſſe à

travers le canal ( 1 ).

Nota. Ce même Amusement peut fe faire

facilement dans un grand baſſin.

( 1 ) Cette Expérience a été faite en Angleterre , ou

l'on a fait paffer le fluide électrique au travers de la

Tamilc.
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VINGT-CINQUIEME RECREATION.

Le Petit Chaffeur.

CONSTRUCTION.

FAITESAITES peindre une figure de bois , ou

de carton , ( Figure premiere , Planche hui-

tieme ) de cinq à fix pouces de hauteur

repréſentant un Chaffeur , & difpofez -la de

maniere qu'un fil de fer caché communique

depuis fes pieds jufqu'à l'extrémité du fufil

qu'elle doit tenir dans fes mains : pofez-la fur

un carreau de verre garni de métal A B

CD ( 1 ) . Electrifez la ſurface ſupérieure de

ce carreau , en y faifant communiquer la

chaîne du conducteur.

Ayez une petite piece de gibier E, faite

de même avec du bois ou du carton , &

ajuſtez-la au bout d'un fil de fer.

EFFET.

Lorfque vous aurez chargé le carreau fur

lequel eft pofée cette figure ; fi quelqu'un

( 1 ) Voyez ci-devant , page 79.

Hij
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touchant ou communiquant avec fa garni

ture inférieure , tient en main la petite piece

de gibier E , & l'approche de l'extrémité F

du fil de fer , le carreau fe déchargera aufſi-

tôt , & il femblera que cette figure tire fur

l'objet qu'on lui préfente. Si le carreau eft

un peugrand & qu'on l'ait fortement chargé ,

le coup fe fera fentir avec beaucoup de

violence , ce qui caufera beaucoup de fur-

prife ( 1 ) à celui qui recevra cette commo-

tion.

(1 ) On peut donner cette commotion de même que

plufieurs autres, à des perfonnes qui ne s'y attendent pas, en

cachant fous un tapis placé fous la table , un fil de ferqui

communique fecrettement du carreau au plancher, ou bien

avec quelqu'endroit de cette table qui foit à portée de

cette perfonne & fur laquelle elle puiffe pofer le pied ou

la main , fans y penfer. Si elle pofe le pied fur le fil de

fer , la commotion fe fera fentir dans les jambes ainfi

que dans les bras , & particulierement à la cheville du

pied. Il ne faut qu'un peu d'invention pour furprendre

avec ces fortes de commotions , mais on doit éviter de

les donner trop fortes indiftinctement à toutes fortes de

perfonnes , ce qui eft facile , puifqu'on peut charger cea

carreaux auffi peu que l'on veut.
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VINGT - SIXIEME RECREATION.

Faire qu'une perfonne voulant tirer le cor

don d'une fonnette , reçoive la commotion.

PREPARATION..

AYANTYANT humecté , comme il a été dit à la

dix-huitieme Récréation , les deux côtés da

plancher vers la porte de la chambre ; char

gez une bouteille & pofez-la à terre en dedans

de cette chambre , du côté où ſe trouve place

le cordon de la fonnette , qui va répon-

dre à l'appartement ; faites pendre au- deffus

du bouton de cette bouteille un fil de fer

à l'extrémité duquel foit attaché un petit

poids de métal ; enfin que ce fil foit difpofé

de telle forte , qu'en tirant le cordon , ce

petit poids vienne à toucher le crochet de

la bouteille.

EFFET.

Lorſque le tout aura été ainfi difpofé , fi

une perfonne tire le cordon , il recevra la

commotion de même qu'à la dix- huitieme

Récréation , qui ne differe de celle-ci , qu'en

ce que la perfonne qui veut donner cette fur-

priſe ne reçoit pas elle-même la commotion,

2

!

Hiij
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VINGT-SEPTIEME RECREATION.

Allumer une Chandelle , avec l'étincelle

électrique.

PREPARATIO N.

FAITESAITES Communiquer la chaîne du con

ducteur ordinaire à un grand conducteur

de fer-blanc ( 1 ) , électrifez , & tandis qu'on

continue à faire tourner le plateau , prélen-

tez le doigt à une partie du conducteur pour

en tirer l'étincelle , après avoir interpofé

entre votre doigt & ce conducteur le lumi-

gnon d'une chandelle nouvellement éteinte,

EFFET

Au même inftant que l'étincelle éclatera ,

fi le trait de matiere électrique qui part du

conducteur traverfe le jer de fumée qui fort

du lumignon , la chandelle fe ralumera.

(1 ) On peut fe paffer de ce grand conducteur , lorsque

le conducteur ordinaire donne de fortes étincelles,

7
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VINGT-HUITIEME RECREATION.

Tableau Magique , on l'Expérience des

Conjurés ( 1).

CONSTRUCTI O N.

AYEZ une eftampe encadrée ABCD,

( Figure deuxieme , Planche huitieme ) rc-

préfentant un portrait par exemple celui

du Roi ) de telle grandeur que vous vou-

drez ; ôtez cette eftampe de deffous fon

verre , & coupez-en tout alentour une bande

de deux pouces de largeur , faites enforte ,

s'il fe peut , que cette coupure ſe trouve à

fleur de la gravure ; collez cette bordure au-

tour du verre & fur la furface qui doit fe

trouver placée derriere le cadre , & couvrez

l'efpace EFGH qui fe trouvera vuide avec

de l'étain en feuilles que vous appliquerez

fur ce verre avec de la gomme : établiſſez

une communication depuis l'endroit L de

cette feuille d'étain jufqu'au côté CD de la

bordure , au moyen du petit conducteur ou

lin.

( 1) Cet Amuſement eft de l'invention de M. Franck-

Hiv
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lame d'étain LM; collez des petites bandes

d'étain fur le derriere du cadre , excepté au

côté AB ; couvrez le tout d'un carton ,

ce côté fera entierement fini.

&

Couvrez enfuite laface antérieure du verre

avec une feuille d'étain de même grandeur

que celle que vous avez mis en-deffous , c'eft-

à- dire , qu'elle ne la déborde pas , & collez

deffus cette feuille d'étain le Portrait que

vous avez coupé , enforte que le tout pa-

roiffe être l'eftampe telle qu'elle étoit avant

cette opération , excepté qu'une partie eſt

derriere le verre & l'autre devant ; ayez en-

core une petite couronne de papier doré.

EFFET.

Ce tableau magique n'étant autre chofe

qu'un carreau de verre , dont la garniture

d'étain fe trouve mafquée par cette ingé-

nieuſe conſtruction. Si en laiſſant pendre fur

le portrait la chaîne du conducteur on

charge la furface antérieure de ce verre , &

qu'une perfonne tenant d'une main le deffous

du cadre à l'endroit où il fe trouve garni de

métal , touche avec le doigt de l'autre main

le portrait , ou la couronne qui y eft pofée ,

elle reffentira la commotion.
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RECREATION.

On charge fecrettement ce tableau , & le

tenant dans une fituation horisontale , par

le côté qui ne communique pas avec la gar-

niture , on pofe la petite couronne de papier

doré fur la tête du Roi , & préfentant ce

tableau à une perfonne , de maniere que d'une

main elle touche un des côtés garnis du ca-

dre , on lui propofe d'ôter la couronne de

deffus la tête du Roi , & à l'inſtant qu'elle

en approche les doigts , elle reçoit la com-

motion ; on doit avoir foin de tenir de fon

côté le tableau , afin que la perfonne ne le

laiffe pas tomber.

Nota. Celui qui préfente le portrait ne

reffent pas le coup lors de la commotion ,

fa main ne fe trouvant pas dans le chemin

du fluide électrique qui paffe de la furface

antérieure du verre qui en a été chargée

à l'autre furface qui s'en eft dépouillée : il

peut même toucher la couronnefans la ref-

fentir aucunement , ce qu'il donne pour un

témoignage defa fidélité.

Siplufieurs perfonnes forment une chaîne

enfe tenantpar les mains , de maniere que
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la communication entre les deux furfaces

du verre ne foit pas interrompue , c'est-à-

dire que la premiere perfonne tienne le cadre

d'une main & que la derniere touche la

couronne , toutes reffentiront au méme inf

tant la commotion ; c'est par cette raiſon

que M. Franckiin a nommé cet Amuſement

l'Expérience des Conjurés.

On prévient ici que fi ce tableau avoit

un pied quarré, & qu'il fut fortement char-

gé , la commotion feroit très-violente ; dans

ces fortes d'Amuſemens , il faut charger

modérément , attendu qu'il eſt des perſon-

nes qui font fort fenfibles au coup qu'elle

produit.
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VINGT - NEUVIEME RECREATION,

Faire qu'une perfonne voulant prendre une

piece de monnoie , reçoive la commotion,

PRÉPARATION,

CET Amuſement , quant à l'effet , eft le

même que celui ci-deffus.

Ayez un carreau de verre garni de métal ,

comme il a été enfeigné page 79 ; poſez ·

fur fa furface fupérieure que vous devez

charger , une piece de monnoie ; établiffez

avec un fil de fer caché le long du pied

de la table , une communication du deffous

de ce carreau au plancher ; faites approcher

une perfonne de la table , de maniere que

fon pied touche le fil de fer qui doit dé-

border fur le plancher : propofez - lui de

prendre cette piece de monnoie & lorsqu'elle

ira pour la toucher , elle recevra la com

motion,

Nota. Cette maniere de mafquer une com-

munication peut fervir à donner la commo-

tion à ceux qui n'ofent pas fe rifquer à la
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recevoir ; onpeut la conduire en quel endroit

on veut , & la cacher abfolument , attendir

qu'il n'eft pas néceffaire qu'elle foit iſolée.

TRENTIEME RECREATION.

Roue tournante entre deux bouteilles char

gées d'électricité.

PRÉPARATION.

FAITESAITES tourner un petit effieu de bois F,

( Figure troifieme , Planche huitieme ) , d'en-

viron un pouce & demi de diametre , &

percez-le de dix à douze trous de deux à

trois lignes de diametre dans lefquels vous

ajuſterez autant de petits tubes de verre de

fix pouces de longueur , à l'extrémité de

chacun defquels vous mettrez une petite

boule de cuivre de fix à fept lignes de dia-

metre ; percez cet effieu d'un trou de quatre

lignes & mettez au-deffus de fa partie fu-

périeure D, une chape de cuivre , afin que

cette roue puiffe tourner librement & hori-

fontalement ( 1 ) für la pointe ou pivot C

( 1 ) Il faut difpofer cette roue de maniere qu'elle
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་

qui doit traverſer cet effieu : que ce pivot

foit fupporté fur un pied E , afin que le

tout foit ferme & folide.

Ayez deux bouteilles garnies A & B

( même figure ) que vous chargerez à l'ordi-

naire ; placez la bouteille A fur un fupport

de bois G. Ce fupport doit être affez élevé

pour que la garniture extérieure de la bou-

teille A fe trouve à la même hauteur que

le bouton de celle B , à fleur duquel doivent

paffer à trois ou quatre lignes de diſtance

les boules de la roue ci- deſſus.

EFFET.

La bouteille A n'étant pas mife en place ,

lorfqu'une des boules de cette roue fe trouvera

proche du bouton de la bouteille B , elle en

fera attirée , & recevant une étincelle , elle ſe

trouvera électrifée & fera par conféquent

auffi-tôt repouffée en avant , pendant que

la boule fuivante étant attirée à fon tour

s'électrifera & fera de même repouffée , &

ainfi des autres , jufqu'à ce que cette roue

ait achevé de faire un tour entier ; alors la

foit dans un parfait équilibre , ce qui dépend de l'égalité

de la pefanteur des petites boules.



126 RECREATIONS

;

premiere de ces boules qui a été électrifée-

s'approchant du bouton , elle fera repouffée

& le mouvement ceffera auffi-tôt ; mais fi la

bouteille A , dont l'extérieur fe trouve chargé

négativement , eft à fa place , elle attirera

en paffant la boule qui a été électrifée la

premiere & doublera par ce moyen la force

qui fait tourner cette roue , & enlevant non-

feulement le feu électrique qui lui a été

communiqué par la bouteille B , mais lui .

en ôtant encore de celui qui lui eſt propre ,

elle la mettra en état , ainfi que toutes celles

qui la fuivent , d'être attirées & repouffées

de nouveau par la bouteille B ; par ce moyen

la roue continuera de tourner avec beau-

coup de rapidité , jufqu'à ce que l'équilibre

ait été rétabli entre l'éle&ricité de la furface

intérieure & extérieure de ces deux bouteil-

les , ce qui durera un certain tems , fi les

bouteilles ont été également & bien char-

gées cette roue pourra fournir avec ra-

pidité douze à quinze tours par minute , en

tirant de la bouteille B & rendant à la

bouteille A une étincelle au paffage ou con-

tact de chacune des boules , ce qui pro-

duira plus de cent étincelles en une feule

minute de tems.



SUR L'ELECTRICITÉ, 127

7

Nota. Si l'on charge une des bouteilles

extérieurement & l'autre intérieurement , it

neferapas néceffaire de la placerfur unfup-

port auffi élevé , ilfuffira de faire tourner la

roue de maniere que les boules paſſent auprès

des boutons de ces deux bouteilles

TRENTE - UNIEME RECREATION

AYEZ

La Torpille.

COSTRUCTION.

YEZ une jarre ou fceau de verre A , ( Fi-

gure quatrieme , Planche huitieme ) de telle

grandeur que vous voudrez ( par exemple de

fix à fept pouces de diametre , fur trois

pouces de profondeur ) garniffez-la d'étain

extérieurement jufqu'à un pouce de fon bord ,

& empliffez-la d'eau au deux tiers : pofez-la

fur une table , de maniere que fon fond ex-

térieur puiffe communiquer , par quelque

fil ou bande de métal caché , au pied de la

table , ou à quelqu'autre endroit où une

perfonne ,fans y penfer , puiffe pofer la main.

Faites avec du laiton très-mince un petit
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poiffonB, creux , que vous lefterez de plomb ,

afin qu'il puiffe facilement nager au-deffus

de l'eau ayez une ligne faite avec du fil de

laiton & dont la baguette foit couverte de

métal ; ajuſtez au bout de cette ligne , & en

place d'hameçon , une petite boule de cuivre

C, de trois à quatre lignes de diametre.

EFFET.

Si laiffant pendre dans l'eau contenue dans

ce vaſe une chaîne ou fil de métal qui com

munique au conducteur qu'on électrife , on

le charge intérieurement , & que touchant

enfuite d'une main l'extérieur de la bouteille

ou le métal qui y communique , & tenant

de l'autre main cette ligne , on préſente la

petite boule qui y eft fufpendue au petit

poiffon qui fe trouve ainfi électriſé , on re-

cevra auffi-tôt la commotion.

RECREATION.

Pour s'amufer agréablement avec cette

Récréation , il faut éle&riſer ſecrettement

le vaſe avant de l'apporter fur la table ; on

doit auffi mafquer avec un petit morceau de

pain , la petite boule qui ſemble fervir d'ha-

meçon; de cette maniere , & au moyen de

la

3



SUR L'ELECTRICITÉ. 119

la communication cachée qui répond à l'ex-

térieur du vaſe , on pourra donner la com-

motion , fans que la perfonne que l'on vou-

dra ſurprendre puiffe s'y attendre : fi le vaſe

étoit grand & fortement électrifé , le coup

ne laifferoit pas que d'être violènt.

TRENTE-DEUXIEME RECREATION,

Percer une feuille de carton avec l'explosion

électrique.

AYEZ

PRÉPARATION.

YEZ un carreau de verre garni de métal

comme il a été dit page 88 ; pofez - le fur

une table , en faifant communiquer fa garni-

ture inférieure avec quelque fil ou lame de

métal , qui déborde ce carreau ; laiffez pen

dre fur fa garniture fupérieure la chaîne du

conducteur de la Machine électrique...

EFFET.

Si vous chargez fortement ce carreau de

verre , & qu'après avoir mis un carton ou

plufieurs cartes fur la lame qui le déborde

Vous y pofez un des côtés de l'excitateur ,

Tome II. Part. IV.
1
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& que de l'autre vous tiriez l'étincelle fur

fa furface fupérieure ; le fluide électrique fe

rendra à la furface inférieure en produifant

une exploſion très-violente qui percera &

paffera au travers de ce carton : cette ex-

plofion fera d'autant plus forte , que le car-

reau dont vous vous fervirez aura plus de

furface.

TRENTE - TROISIEME RECREATION.

Tuer un animal avec une explosion

électrique.

PRÉPARATIO N.

POUROUR parvenir à tuer un animal , foit

volatile , foit quadrupede par le moyen d'une

exploſion électrique , il faut proportionner

la grandeur des bouteilles , ou le nombre

des jarres dont la batterie eft compofée , à la

force de l'animal qu'on a deffein de foumet-

tre à cette expérience des petits animaux

rels que des oifeaux , des fouris , &c. peu-

vent être tués affez facilement par la décharge

d'une feule jarre ( 1 ) , contenant environ

( 1 ) On peut le fervir fort avantageuſement d'un car
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un pied quarré de verre garni ; mais fi l'on

vouloit tuer de plus gros animaux tels que

des pigeons , de jeunes poulets , des petits

chats nouvellement nés , il faudroit charger ,

dans une batterie , un nombre de jarres ,

dont la garniture foit équivalente à une fur-

face de cinq ou fix pieds quarrés , & toujours

enproportion, de maniere qu'il faut employer

une batterie d'environ trente pieds quarrés

de verre garni pour tuer un chat , un lapin ou

tout autre animal de même force : il arrive

même affez fréquemment , lorfque l'explo-

ſion n'eſt pas affez violente , que l'animal ne

meurt point , & qu'il refte feulement étourdi

pendant quelques heures , fans donner au-

cun figne de vie ( 1 ) . Il feroit poffible fans

doute de tuer un gros animal tel qu'un bœuf,

mais il faudroit néceffairement une Machine

très-grande , compofée de plufieurs plateaux

ou globes de verre capables de ramaffer une

reau de verre garni , fi on le trouve plus commode

pour l'opération.

(1 ) Quoiqu'il ne foit pas poffible avec une telle bat-

terie de tuer un gros animal , il feroit néanmoins fort

imprudent & dangéreux même d'expofer quelqu'un à re-

cevoir une telle commotion,

I ij
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quantité de matiere électrique affez confi-

dérable pour charger facilement un très-

grand nombre de jarres ; il n'y a pas de doute

qu'une telle Machine ne produisît une explo-

fion femblable à un coup de tonnerre ( 1 ).

- Pour tuer un animal , il faut l'affujettir

avec quelques cordons auprès de la garni-

ture extérieure de la jarre ou du bouton E.

qui communique à la batterie , ( voyez Fi-

gure premiere , Planche fixieme ) & alors en

pofant un des côtés F de l'excitateur fur la

tête de l'animal , on fait paffer le coup au

travers la tête , en tirant l'exploſion fur une

des boules C de la batterie.

Nota. On pourroit affurément tenir l'ani-

malpendant cette opération , même avec la

main,fans qu'il y eut aucun danger, puif-

qu'ilfuffit qu'elle ne fe trouve pas dans le

paſſage dufluide électrique ; mais pour éviter

tout accident , je confeille de l'attacher. Si

on vouloit cependant fe fervir d'une pince ,

il feroit prudent de l'ifoler fur un tube de

(1)Quoiqu'il foit poffible de tuer ainfi un gros ani→

mal , il n'a pas encore été conftruit de Machine qui ais

pu reduire une pareille explofion,
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verre , qu'on tiendra dansfa main ; de cette

maniere on pourra facilement préſenterfans

aucun danger telle partie de l'animal qu'on

voudra à cette exploſion.

XXXIV. RECREATION.

Fondre une feuille d'or au moyen d'une

explosion électrique.

PRÉPARATIO N.

FAITES faire une petite preſſe de bois ,

(Figure cinquieme , Planche huitiemc ) de

cinq à fix pouces de longueur , fur trois de

largeur , avec laquelle vous, puiffiez , au

moyen des deux vis & de leurs écrous A &

B , ferrer affez fortement les deux plaques

C & D dont elle eft compofée.

Coupez dans une feuille d'or battu ( 1 )

une bande de quatre pouces de long , fur

cinq à fix lignes de large , & l'ayant inférée

entre deux cartes , de maniere qu'elle les

(1) On prend des feuilles d'or dont on fe fert pour

dorer en feuilles , & que les Batteurs d'or vendent en-

fermées dans de petits livrets.

I iij
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déborde de part& d'autre ; placez-les cartes.

entre vos deux plaques , & preffez-les affez

fortement.

EFFET.

Si après avoir placé cette preffe fur la

table , de maniere qu'un des côtés de la

feuille d'or , qui déborde cette carte , touche

la garniture d'une jarre ( ou d'une batterie).

bien chargée , on pofe l'excitateur fur l'au-

tre extrémité de la feuille d'or & qu'on dé-

charge la jarre ; cette feuille d'or fe trou-

vera fondue par la force de l'exploſion , &

on n'appercevra plus que l'or qui fe fera in-

crufté entre les deux cartes & dont la cou-

leur pourpre fera juger qu'il a été réduit en

chaux,

1
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XXXV. RECREATION.

Donner au verre une teinte métallique par

une explosion électrique..

PRÉPARATION.

Au lieu de placer entre deux cartes une
v

bande d'or en feuille , comme il a été expli-

qué ci-deffus , mettez-la entre deux mor-

ceaux de verre , & liez-les enſemble le plus

qu'il fera poffible.

EFFET.

Si vous faites paffer l'explofion électrique

au travers cette feuille d'or , elle fe trouvera ,

après cette opération , tellement adhérente

& même incruftée dans le verre , que l'eau

régale ne pourra la diffoudre & l'en féparer.

Nota. Onpeut, par un femblable moyen,

incrufter un chiffre fur la furface d'un ca-

chet de verre ou de cristal , en découpant

une lame d'or fort mince ( c'est - à - dire de

l'épaiffeur d'une feuille de papier tout au

plus)fuivant lafigure du chiffre , ou de tout

Iiv
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autre fujet qu'on voudra repréfenter. Ilfuffira

d'appliquer cette découpure fur le cachet ,

& de la ferrerfortement avec un morceaude

verre épais , afin qu'elle foit en contact

immédiate avec le verre , pouryfaire paffer

enfuite une forte explofion électrique , pro-

duite par la charge de plufieurs jarres.

XXXVI. RECREATION.

Enflammer la poudre à canon par une

explofion électrique.

AYEZ

PRÉPARATION.

YEZ un petit tuyau cylindrique de car-

ton , ( Figure neuvieme , Planche huitieme)

dont l'ouverture ait environ trois lignes de

diametre ; faites entrer par chacune de fes

extrémités deux fils de cuivre A & B arron-

dis par les bouts & entre lefquels vous laif-

ferez un intervalle d'un quart de pouce poury

mettre un peu de poudre à tirer : faites paffer

au travers ce tuyau une forte exploſion , &

fi la poudre a été bien féchée au feu , elle

pourra s'enflammer.

Nota. El eA rare de réussir dans cette ex-
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périence qui a été ſouvent tentée fans fuc-

cès ; je n'en aurois pas même fait mention

ici , fi une perfonne ne m'avoit affuré qu'elle

tui a réuffie ; ce qui me paroit d'autant plus

difficile , qu'une partie des matieres dont

la poudre eft compofée & le tuyau de carton

même , étant conducteur de l'électricité , l'ex-

plofion ne doit pas naturellement fe faire à

cet endroit. En employant un tube de verre ,

au lieu du petit tuyau de carton , il y au-

roit peut-être plus d'espérance d'y réuſſir.

XXXVII. RECREATION.

Différentes manieres de donner la commotion

à plufieurs perfonnes enſemble.

PRÉPARATION.

CHARGEZHARGEZ une bouteille femblable à celle

défignée par la Figure huitieme , Planche

cinquieme ; pofez-la fur unfupport électri-

que ( 1 ) , & ayant fait diſpoſer en rond un

( 1 ) On la poſe ainfi afin qu'elle conferve fa charge

pendant le tems qu'on difpofe les perfonnes pour leur

donner la commotion.
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nombre de perfonnes quelconque , de ma

niere qu'elles fe tiennent toutes par la main ,

excepté feulement la premiere & la derniere ,

donnez à la premiere perfonne la bouteille ,

en forte qu'elle la tienne par fa garniture

extérieure , & dites à la derniere d'en toucher

le bouton.

EFFET

Ayant préparé par cette difpofition une

communication, non interrompue, entre l'in-

térieur de la bouteille chargée & fon exté-

rieur ; fi la derniere perfonne qui termine-

la chaîne touche avec le doigt le bouton

ou le crochet de cette bouteille , le fluide

électrique paffera auffi-tôt au travers les bras.

& la poitrine de toutes celles qui forment

cette chaîne , pour ſe rendre à l'extérieur de

cette bouteille que tient la premiere per-

fonne , & la commotion fe fera fentir avec

une même force à chacune d'elles ( 1 ) , at-

tendu qu'elles fe trouvent toutes dans le

paffage de ce fluide électrique.

(1) Si quelques-unes d'entr'elles en paroiffent moins:

affectées , cela vient de ce qu'elles y font naturellement

moins fenfibles , le coup étant nécefairement égal pour

toutes.
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'Autre Maniere.

Il faut avoir plufieurs tubes de verre d'en-

viron fix pouces de longueur ; bouchez leurs

deux extrémités avec du liége , au travers

lequel paffe un fil de fer qui touche l'eau

dont ils doivent être remplis , & que chaque

perfonne tienne en main un des bouts de

çes tubes.

EFFE T

L'eau contenue dans ces tubes , & le fil

de fer qui y plonge étant des corps capa-

bles de tranfmettre l'électricité : lorfque la

derniere perfonne touchera la bouteille

toutes reffentiront la commotion, Tout ce

qu'il y aura de plus dans cet Amuſement ,

c'eft qu'on appercevra au même inſtant une

lumiere fe répandre dans l'intérieur de ces

tubes ; ce qui fervira à le diverfifier.

Autre Maniere.

Difpofez autour d'une table plufieurs go-

belets remplis d'eau , & formez la chaîne

en faifant mettre à toutes les perfonnes qui

la compofent un doigt de chaque main dans

deux de ces gobelets.



€40
RECREATIONS

EFFET.

laL'eau étant conducteur d'électricité

commotion aura également lieu lors du

contact , & pour peu qu'elle foit forte , la

fecouffe , qu'elle fera éprouver à chacun , fera

immanquablement renverfer les verres fur la

table.

Autre Maniere..

On peut donner encore la commotion , fans

qu'il foit néceffaire que les perfonnes ſe tien-

nent par la main , il fuffit qu'elles pofent

réciproquement leurs pieds les unes auprès

des autres ( 1 ) ; mais il eſt bon de prévenir

que s'il fe trouve de l'humidité fur le plan-

cher , il arrivera alors qu'elles ne la reffen-

tiront pas , attendu que le fluide électrique

qui fe rend toujours à l'extérieur de la bou-

teille par le chemin le plus court qu'il trouve

à parcourir , pafferoit alors fur le plancher ;

c'eſt par cette raiſon que fi (la chaîne étant

formée ) une perfonne qui n'en dépend pas

tient avec fes deux mains les bras de deux

(1) La commotion fe fait fentir alors aux chevilles

des pieds.
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des différentes perfonnes qui la compofent

elle ne reffent pas la commotion.

Nota. Le nombre des perfonnes qui com

pofent cette chaîne eft indifférent ; cent per-

fonnes la reffentent de même que s'il n'y en

avoitque trois ou quatre , & s'il arrive (par

ticulierement lorfqu'onfe tient par la main)

que l'électricité ne ſe tranſmette pas d'un

bout à l'autre , cela vient de ce qu'au moment

du contact , il y en a quelques-unes d'entre

elles qui ceffant de fe tenir par la main en

interrompent la continuité.

XXXVIII RECREATION.

Charger pofitivement & négativement le

même côté d'un plateau de verre.

AYEZ

PREPARATIO N.

YEZ un carreau de verre d'un pied &

demi de long , fur neuf pouces de large ;

garniffez-le de chaque côté avec deux feuilles

d'étain de fix pouces quarrés , ſuivant la

méthode ordinaire , excepté qu'ils doivent

être séparés l'un de l'autre par un eſpace
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d'environ trois pouces , en forte qu'ils for

ment deux carreaux fur un feul & même

carreau de verre.

EFFET

Si vous chargez pofitivement les deux

côtés différents & oppofés de ces carreaux ,

chacune des deux furfaces de ce verre fera

alors électrifée pofitivement & négativement ;

ce qu'il eft facile de connoître en faiſant

l'Expérience de Leyde , & tirant alternati-

vement l'étincelle fur chacune de ces deux

furfaces ; d'où il ſemble qu'on peut conclure

que la matiere électrique ne peut entrer dans

le verre , ou s'accumuler fur fa furface à d'au-

tres endroits qu'à ceux qui font garnis ou

couverts de métal ( 1 ) , ou de toute autre

matiere capable de tranſmettre l'électricité.

Nota. Si fur la même furface de ce verre

on pofe un des côtés de l'excitateur fur le

quarré d'étain qui eft chargé négativement,

& qu'on approche l'autre côté de celui qui

eft électrife pofitivement , il n'y aura ni ex-

( 1 ) S'il en étoit autrement , les deux garnitures ap-

pliquées fur la même furface fe feroient électrifées pofi-

fivement.
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plofion ni étincelle , à moins qu'on n'éta-

bliffe une communication entre les deux

quarrés d'étain qui ont été appliqués fur la

furface oppofée.

Si au lieu d'appliquer deux quarrés ou

feuilles d'étainféparées fur chacune des deux

furfaces de ce carreau de verre , on n'en

mettoit que fur l'une d'elles , & que fur

l'autre on en appliquât une feule feuille :

ayant chargé cette derniere furface , fa dé-

charge ne fe pourra faire qu'en deux fois ;

fçavoir , en pofant l'excitateur fur chacun

des deux quarrés d'étain pour tirer l'étincelle

fur la feuille entiere à deux différentes re-

prifes ; ces étincelles feront de même force ,

fi les deux quarrés féparés ſont égaux , &

de différente force s'ils font inégaux ( 1 ).

( 1 ) Il eft fort difficile de connoître fi cette inégalité

de force eft en proportion de l'inégalité de grandeur des

garnitures , ce qui femble néanmoins devoir naturelle

ment avoir lieu.
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XXXIX. RECREATION.

Faire perdre à une perfonne une partie de

l'électricité qui lui eft propre.

AYEZ

PREPARATIO N.

YEZ une bouteille garnie , propre pour

l'Expérience de Leyde ; chargez-la , & ayant

fait monter une perfonne fur le tabouret ,

afin de l'iſoler ; remettez-lui en main cette

bouteille , enforte qu'elle la tienne par ſa

garniture extérieure ; approchez enfuite le

doigt à différentes repriſes du crochet de

cette bouteille.

EFFET.

A chaque fois qu'une perfonne non ifolée

touchera le bouton de cette bouteille , elle

en tirera une étincelle ; & comme cette bou-

teille ne peut perdre une partie de l'électricité

qui s'eft accumulée dans fon intérieur , à

moins que fa furface extérieure n'en puiffe

recevoir une égale quantité , & que d'un

autre côté elle ne peut lui être fournie qu'aux

dépens de celle qui eft propre à la perfonne

ifolée
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folée qui la tient dans ſa main ; il s'en fuit

que cette perfonne fera électrifée négative-

ment ; & effectivement , fi une perfonne non

ffolée approche le doigt de quelque partie

defon corps , elle lui rendra la portion d'élec-

tricité qu'elle a perdue , ce qui fera aifé d'ap-

percevoir , fi l'on fait attention à l'étincelle

électrique qui s'élancera du doigt de la per

fonne non iſolée à celle qui tient en main

la bouteille.

Nota. Cette expérience fert à prouver que

te verre n'est pas la feulefubftance quipuiffe

être électrifée négativement , mais celle qui

nepeut l'étre que des deux manieres enſemble.

XL. RÉCRÉATION.

Bouquet Lumineux.

CONSTRUCTION.

AVEZYEZ un cylindre ou cerceau de verre de

fix pouces de diametre , & de cinq pouces

de largeur ; garniffez le tout autour d'une

bande d'étain de trois pouces de largeur ,

tant au dedans qu'au dehors , de maniere

qu'il reſte de chaque côté un pouce de ce

Tom. II. Part. IV. K



746
RECR

EATI
ONS

verre qui ne foit pas garni ; bouchez un des

côtés de ce cerceau avec un cercle de carton

mince & noirci , fur lequel vous aurez dé-

coupé à jour une fleur ; couvrez ce carton

avec un papier extrêmement fin , fur lequel

vous peindrez cette même fleur en tranfpa-

rent; pofez ce cercle verticalement fur un

pied , fans qu'il foit iſolé.

EFFE T.

Si ayant fait communiquer, par le moyen

d'un fil de fer, le conducteur de la Machine

électrique à la bande ou garniture intérieure

de ce cercle , vous le chargez , & qu'enfuite

pofant un des côtés de l'excitateur fur la

garniture extérieure vous tiriez l'étincelle fur

l'intérieur , elle répandra dans ce cercle une

lumiere affez vive pour éclairer un inſtant

le bouquet qui a été peint en tranſparent,
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XLI. RECREATION.

Cafcade Electrique.

CONSTRUCTION.

AYEZU
YEZ un récipient propre à mettre fur la

platine d'une Machine Pneumatique , ( Fi-

gure feptieme , Planche huitieme ) d'envi-

ron un pied & demi de hauteur & de qua-

tre à cinq pouces de diametre , excepté

qu'il doit être ouvert par le haut , afin de

pouvoir y introduire un tube de Barometre

AB, que vous remplirez de mercure ; que

l'extrémité inférieureB de ce tube foit à deux

pouces de diſtance du fond C de ce réci-

pient.

Maſtiquez exactement ce tube au goulot

D, afin que l'air ne puiffe pas s'y introduire

lorfqu'on le pompera avec la Machine Pneu-

matique ; ajuſtez le long de ce tube quatre

ou cinq cercles de liege EFGH & I , percés

à cet effet dans leur centre ; qu'ils foient de

différents diametres , & éloignez-les entr'eux

de quatorze à quinze lignes.

Kij
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EFFE T.

Si ayant placé ce récipient ainfi difpofe

fur la platine de la Machine Pneumatique ( 1 ),

& plongé dans le tube un fil de fer , qui d'au-

tre bout communique au conducteur de la

Machine électrique , vous faites le vuide , &

électrifiez , vous verrez une flamme violette

& très- vive qui parcourera toute la longueur

du tube , & quantités de petites flammes

électriques fort legeres , lefquelles tombant

de liege en liege , imiteront fort agréable-

ment une caſcade de feu.

Nota. Si ontouche d'une main la platine

de la Machine Pneumatique , & de l'autre

le fil de métal qui plonge dans le tube, tou-

tes ces lumieres & étincelles paroîtront beau-

coup plus brillantes : cet amusement doitfe

faire dans l'obfcurité.

( 1 ) On ſe ſert à cet effet de cire mole , au lieu de

cuir mouillé , dont on fait ufage ordinairement , afin

qu'il ne puiffe fe répandre aucune humidité dans le ré-

93
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XLII RECREATION.

AYEZ

Aurore Boréale ( 1 ) .

PREPARATION

YEZ un tube de verre bien purgé d'air

& bouché hermétiquement , d'environ deux

pieds de longueur : tenez ce tube dans votre

main par un bout . & préfentez l'autre au

conducteur de la Machine électrique.

EFFET

Auffi-tôt qu'on approchera ce tube du con-

ducteur électrifé , il paroîtra illuminé dans

toute fa longueur , & continuera même d'être

fort lumineux pendant un affez long efpace

de tems , & fi dans cet état on le frotte avec

la main , il n'importe en quel fens , cette lu-

miere fe ranimera avec vivacité & fans la

moindre interruption d'un bout à l'autre :

après cette opération , qui le décharge en

grande partie , il jette encore des étincelles

de tems à autre , fans qu'il foit beſoin de le

(1 ) Cet Amuſement eft de M. Cauton.

K iij
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frotter & en le tenant fimplement par un

bout dans cet état , fi on le prend de l'autre

main & par l'autre bout , il s'élance de nou-

yeaux éclats de lumiere d'une de fes extré-

mités à l'autre , & ces effets durent quelque-

fois vingt-quatre heures fans qu'il foit befoin

d'une nouvelle électriſation .

Nota. On peut faire cette Expérience

avec des tubes beaucoup plus petits , & les

varier en les faifant courber en différentes

manieres , ce qui peut alors produire des

Amuſemens affez agréables.

鲞
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XLIII. RECREATION.

Eclairs Electriques..

PREPARATION.

FAITE
AITES entrer , dans le goulot d'un réci-

pient A , (FigurehuitiemePlanche huitieme)

de la hauteur d'environ un pied & ouvert

par le haut , le col d'une petite bouteille ou

matras B, enforte que fon extérieur ſe trouve

dans le vuide maftiquez le tout avec foin ,

afinque l'air n'y puiffe pas pénétrer : empliffez.

cette bouteille aux trois quarts d'eau , & fai-

tes y plonger un fil de fer C , qui communi-

que au conducteur de la Machine électrique.

EFFET

:

Lorfqu'ayant placé ce récipient fur la pla-

tine de la Machine Pneumatique , vous au-

rez fait le vuide , vous le verrez fe remplir

d'une quantité de jets de feu , qui imitant par-

faitement les éclairs , fe mouveront en tous

fens & en ferpentant avec une vîteffe extraor-

dinaire , ce qui continuera d'avoir lieu pen-

dant tout le tems de l'électrifation : tous

Kiy
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ces différens jets de lumiere auront une di-

rection vers la platine de métal fur laquelle

eft placé le récipient : fi après avoir ceffé

d'électrifer , on touche avec le doigt pendant

quelques inftans le fil de fer qui plonge dans

le matras , celui- ci deviendra alors lumineux

dans tout fon intérieur , & fa furface paroî-

tra toute hériffée de petits filets de lumiere ,

dont l'éclat diminuera infenfiblement jufqu'à

ce qu'ils viennent à difparoître tout à fait.

Dans cette Expérience , le récipient lui-

mêmefera électrifé de maniere à donner une

commotion très-violente , fi l'on vient à tou-

cher d'une main ce vaiffeau de verre & de

l'autre la platine de métal fur lequel il eſt

pofé.

Nota. Comme il eft indifférent que ce rê-

cipientfoit garni en dedans d'étain , onpeut

fe procurer avec cette Expérience des Amu-

femens affez agréables , en y appliquant in-

térieurement cette garniture après l'avoir dé-

coupé de diverfes manieres & y avoir repré-

fenté par ce moyen divers fujets , foit avec

des lettres , des figures , &c. lefquelles pa-

roîtront lumineuses pendant tout le tems de

Vélectrifation : cette expérience demandant
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d'être faite dans l'obfcurité , ilfera encore

facile d'en renouveller ou faire ceffer les

effets à volonté , en faisant ceſſer l'électricité

que fournit le conducteur : ce qui aura lieu

auffi-tôt qu'on en approchera fecretement le

doigt ou tout autre corps non iſolé.

XLIV. RECREATION.

Fontaine de Compreffion Electrique.

AYEZ

PREPARATIO N.

YEZ une fontaine de compreffion , con-

denfez l'air qui y eft contenu , afin de la faire

agir , & ifolez- la fur un plateau de verre ;

faites communiquer le condu&eur à cette

fontaine , & éle&riſez.

EFFET.

Auffi-tôt que cette fontaine fera élecriſée ;

le jet fe divifera en mille autres , qui fe dif-

perferont également de tous côtés fur un

affez grand eſpace , & fi vous poſez le doigt

fur le conducteur , il ne coulera plus qu'un



254
RECREATION3

feul jet. Dans l'obfcurité ce jet paroîtra en-

tierement lumineux.

Nota. Comme on peut faire paroître plu-

fieurs jets ou un feul à volonté en touchant

le conducteur , & qu'on peut éviter qu'on

ne s'en apperçoive à cause de l'obſcurité ,

on pourra rendre cet Amuſement auffi agréa-

ble qu'extraordinaire.
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OBSERVATIONS

Et Maximes générales fur les précautions

qu'il faut prendre pour la réuffite des

Opérations Electriques.

Le tems le plus fec , & particulierement

lorfqu'il eft à la gelée , eft le plus favorable

pourtoutes les Opérations électriques oùil eft

néceſſaire d'une grande abondance de ce flui-

de ; à défaut onpeut s'en procurer, en alumant

un bon feu dans la chambre où eft placée la

Machine , & en faifant chauffer & fécher les

couffins , & la Machine même ( 1 ) : on peut

encore l'augmenter avec l'amalgame d'étain

& de mercure , mêlé avec de la craie ou

blanc d'Espagne.

Cet amalgame produit affez fouvent fur

le plateau des petites taches noires , & d'une

ſubſtance raboteufe, qui , avec letems , s'agran

diffent & s'y amaffent en affez grande quan-

( 1 ) Avant de fe fervir d'une Machine électrique , il

faut avoir foin de la bien effuyer , en fe fervant à cet

effet d'un linge chaud.
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tité : il eft effentiel de les ôter avec foin ,

mefure qu'elles paroiffent , fans quoi elles

nuiroient aux effets de l'électricité.

Il fe forme quelquefois une incruſtation

affez épaiffe de cet amalgame , qui s'étend

fur les couffins ; mais loin de leur nuire elle

fert à les bonnifier : fi on la gratte un peu ,

elle augmente encore beaucoup l'électricité

& difpenfe par ce moyen d'y mettre de nou-

vel amalgame.

Comme la matiere électrique eft fournieau

conducteur par les couffins , il femble nécef-

faire qu'ils communiquent à leur tour avec

des corps qui foient bons conducteurs , &

furtout avec le plancher , lorfqu'il n'eſt pas

trop fec , afin qu'ils en puiffent tirer une

plus grande quantité d'électricité & la rendre

au plateau.

Les couffins doivent être ronds , & avoir

pour diametres le quart ou même le tiers

de celui du plateau ; il ne faut pas qu'ils

ferrent trop fortement , cela ne ferviroit qu'à

expoſer le plateau à être briſé , fans obtenir

pour cela un plus grand effet : les plateaux

font encore ſujets à fe brifer lorsqu'ils ne

tournent pas bien ronds.

Lorfqu'on charge une bouteille , & que
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Ton crochet ou bouton étant éloigné d'une

petite diſtance du conducteur , ne reçoit plus

d'étincelles , elle eft chargée alors autant

qu'elle le peut être , eu égard à fa grandeur ,

& elle n'en peut acquérir une plus grande

quantité.

Afin qu'il ne fe perde aucune partie du

fluide électrique que le plateau fournit au

conducteur , il eſt effentiel que la Machine

n'ait dans fa conftruction aucune partie an-

guleufe qui puiffe l'attirer , & le conducteur

aucune partie de même qui puiffe le laiffer

échapper. Il faut même éloigner à deux ou

trois pieds de la Machine tous corps qui étant

électriques par communication , préſenteront

des parties pointues & anguleufes.

Plus le plateau d'une Machine eft grand ,

plus auffi ( toutes chofes d'ailleurs égales )

elle produit de fortes & longues étincelles ,

fon atmoſphere étant alors plus confidérable;

cependant la commotion produite par une

petite Machine eft toujours beaucoup plus

piquante & plus fenfible que celles que pro-

duifent les plateaux qui font d'un fort grand

diametre (1).

( 1 ) Il eſt à préſumer qu'une Machine composée de
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En fuppofant qu'on ait chargé féparément

& autant qu'il eft poffible deux bouteilles

garnies de différentes grandeurs , l'exploſion

fera plus forte fur la bouteille dont la furface

eft plus grande ; fi au contraire on les char-

geoit très-peu , la plus petite de ces bouteilles

pourroit produire alors l'exploſion la plus

confidérable.

Lorſque les jarres ou bouteilles font gar-

nies trop haut , & qu'elles viennent à fe char-

ger d'une certaine abondance de fluide élec-

trique , elles fontfujettes à fe décharger d'elles-

mêmes.

Il ne faut employer les batteries électriques

que dans des.tems favorables à l'électricité ,

autrement il pourroit arriver qu'elles ne fe

chargeaffent pas du tout ; attendu que dans

des tems d'humidité elles perdent une bonne

partie de l'électricité qui leur eft fournie par

le plateau , qui , dans ces mêmes tems , n'en

recueille pas beaucoup de fon côté.

Lorſqu'on décharge une bouteille , il ne

plufieurs plateaux de moyenne grandeur , feroit beau-

coup plus violente pour la commotion qu'une autre com-

poſée d'un feul plateau , lequel feroit d'une grandeur

égale à ces premiers joints enſemble..
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faut pas pofer l'excitateur fur l'endroit le

plus foible , ce qui pourroit faire caffer la

bouteille , fi l'explofion étoit forte. Si une

bouteille eft félée , elle ne peut jamais fe

charger, & même dans une batterie , il ſuffic

qu'il y en ait une pour empêcher toutes les

autres de fe charger.

A défaut de fupport de verre , on peut

employer du bois frit & féché au four , mais

il y a du choix dans la qualité de ceux qui

peuvent fervir ; en général les plus durs font

les moins électriques (1) quoiqu'on puiffe fe

procurer de cette maniere d'affez bons ſup-

ports , cependant comme ils peuvent pren-

dre de l'humidité peu-à-peu & devenir par

conféquent mauvais , il faut , autant qu'il eft

poffible , employer le foufre le verre ou la

foie , le foufre paroît être la ſubſtance la plus

propre à iſoler.

Lorſqu'on charge une bouteille & princi-

palement une batterie , il faut bien prendre

garde à ne pas s'expoſer à en recevoir l'ex-

ploſion par quelque inadvertance , & ne pas

s'avifer fur-tout de toucher ( pendant la char-

( 1 ) Le fapin qui eft réfineux eft un des meilleure

qu'on puiffe employer.
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ge) le conducteur de la Machine , ou ce qui

le fait communiquer à la batterie , attendu

qu'il pourroit arriver que le fluide électrique

retournât par ce moyenà l'extérieur des jarres

qui la compofent , en fuivant un chemin

qu'on n'auroit pas prévu , & dans lequel fe

trouveroit celui qui l'auroit touché auffi im-

prudemment.

FIN

EXPLICATION
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DesPlanches contenues dans cette quatrieme

Partie.

PLANCHE PREMIERE.

FIGUREIGURE premiere. La repréfentation d'une Machine

Electrique. A , la planche qui porté les deux montans

F& G. H, le demi cercle de bois qui les joint enſemble.

B , l'axe fur lequel eft fixé le plateau , au moyen des hé

mifpheres C & D. ILM & N , les quatre couffins , dont

ceux L & M font mobiles , & peuvent être. ferrés par

les vis O & P. Q , la planche qui foutient le ſupport de

verre maftiqué dans le pied R. X' , le conducteur de cui-

vre ajusté à vis fur ce fupport. Y, le globe au travers

lequel paffe la branche circulaire de cuivre qui porte les

deux boëtes garnies de pointes Z & Z.

FIGURE II. L'Electromettre. L, ſon pied. ✪ , la vis qui

fert à le foutenir fur la planche Q Figure premiere. N, le

petit globe qui tire l'étincelle. I , le petit cylindre mobile ,

fervant , au moyen du bouton M , à approcher le petit

globe N plus ou moins près du conducteur , afin de con

noître la force de l'électricité.

*

FIGURE III. La piece ou talon à vis qui fert à fixer

fur la table la Machine électrique.

FIGURE IV. Eft un vafe de verre garai intérieurement

extérieurement de métal , avec la chaîne qui lui com-

Tome II. Part, IV. L
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munique l'électricité du conducteur auquel elle doit être

attachée.

FIGURE V. Eft un excitateur , avec lequel on tire

l'exploſion fans la reffentir.

FIGURE VI. Eft un autre excitateur mobile au moyen .

d'une charniere C. A & B, les deux petites boules qui

le terminent par ces deux extrémités

PLANCHE IL

FIGURE I. Eft une Machine électrique , ifolée fur qua-

tre piliers de verre. D, le globe qui tient lieu de conduc-

teur. A , le demi cercle de cuivre incliné , qui porte à fon

extrémité deux peignes qui reçoivent l'électricité des

deux faces du plateau. G , la piece à vis qui fert à foute-

nir diverfes pieces propres aux expériences.

FIGURE II. A, le demi cercle de la Machine ci-deffus

vuféparément. B & C , les deux peignes.

FIGURE III. La piece qui fert pour la pluie lumineufe,

B,le pied qui foutient cette piece. A, la plaque fur laquelle

eft maftiqué le cercle de verre C. D , l'autre plaque qui

le couvre. F, la vis qui fert à l'élever ou l'abaiffer.

FIGURE IV. La piece qui fert pour faire danfer les

petites figures. C , le pied qui foutient le cercle de cuivre

B. A , celui qui doit être fufpendu au-deffus.

FIGURE V. Le modele des petites figures découpéesqui

doivent être étroites & oblongues , afin de pouvoir fe

foutenir & fauter entre les deux cercles.

PLANCHE. III.

FIGURE I. Le Carillon électrique. A B & C les trois
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timbres dont il eft compofé , dont ceux A & C font fou

tenus à la tringle D par une chaîne , & celui B par un

cordon defoie. H , l'anneau avec lequel on fufpend le tout

au conducteur.

FIGURE II. La croix de cuivre dont les pointes font

recourbées. A, la chape fur laquelle elle doit tourner ho

rifontalement : fur cette piece ſe poſe le cercle de carton

de la Figure troifieme.

FIGURE III. La courfe de chevaux électriques. A , le

cercle de carton qui couvre la piece ci-deffus , & qui

tourne fur fon pivot. B , le pied qui foutient le pivot &

un cercle autour duquel font les arbres C , & en dedans

defquels courent les chevaux placés fur le cercle de

carton A.

FIGURE IV. La cuiller dans laquelle on met l'efprit-

de-vin qu'on veut enflammer avec l'étincelle électrique.

FIGURE V. L'entonnoir qui fert pour le jet d'eau lu-

mineux. A, l'anfe qui fert à le fufpendre au conducteur.

B, l'ouverture par où s'écoule l'eau.

FIGURE VI. Le tabouret qui fert pour électrifer une

perfonne. B CD &E , les quatre pieds de verre fur lequel

eft foutenue la planche A.

FIGURE VII. Eft un autre tabouret dont les pieds font

de bois , & dont la planche qu'on a creufée eft remplie

de foufre.

FIGURE VIII. AB eft une bande de verre garnie de

petites mouches de métal , fervant à démontrer que le

Auide électrique qui va de C en D , paffe toujours par

le chemin le plus court , & ne fuit pas la ligne CED.

Lij
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PLANGHE IV.

FIGURE I. R,repréfente une petite anguillelumineufe EE,

formée avec des petites mouches fur la bande de verre

ABCD . G & H font les petits conducteurs qui reçoivent

& rendent l'étincelle qui traverſe ces petites mouches.

FIGURE II. Eft un cercle fait fur le même principe ,

excepté que les mouches font appliquées fur les deux

côtés du verre , elles font diftinguées par leurs couleurs.

A& I font les petits conducteurs.

FIGURE III. Eft un mot écrit fur une bande de verre

fuivant ce même principe. Les lettres abcdefghil

mnopqrft & u , indiquent la continuité des mouches &

la difpofition des conducteurs , afin que le tout fe trouve

fur une même ligne , foit de côté ou d'autre de la bande

de verre. A & B font les petits conducteurs par lefquels le

feu entre & fort.

FIGURE IV. Repréfente ce même mot porté fur la

pied D.

FIGURE V. Eft la difpofition d'un globe de cuivre D

fufpendu & ifolé en B par le cordon de foie H , & dont

le fil de fer FB AE communiqué au conducteur de la

Machine électrique , cachée dans une chambre voifine.

G, eft un tube de verre fervant à ifoler ce fil de fer à

l'endroit où il traverſe la cloifon. I , eft une piece qui

mafque la partie de ce fil de fer BG. M , la table , au-

deffus de laquelle le globe eft fufpendu & qui fert à

faire les expériences.

FIGURE VI. Les trois bandes de verre fervant pour la

onzieme Récréation. AB , CD , EF, les petits conduce
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teurs fervant à faire paroître les mots qui y font défignés.

FG & HI , les deux bandes de verre qui joignent en-

femble les trois bandes AR, CD & EF.

PLANCHE V.

FIGURE I. La piece de cuivre dont le cercle A eft

garni de fix petirs tuyaux de cuivre , qui produifent l'ai-

grette lumineufe.

FIGURE II. Cette même piece , vue de profil & foute-

nue fur la tige B.

FIGURE III. Le cerf-volant électrique. A & B, fes deux

branches mobiles aux points C & D. E F, la baguette qui

les foutient. GH , la pointe de fer qui tire l'électricité

du nuage orageux.

FIGURE IV. Le petit chariot & fon devidair.

FIGURE V. Le planetaire électrique. B , fon pied. A , le

cercle de métal ifolé fur la plaque C. E & F les deux

petites boules de verre qui roulent autour des cercles..

D, le fil de fer qui conduit l'électricité au cercle de cui-

vre A.

FIGUREVI. Lagirouette électrique. A B C & D lesqua-

tre petites bandes de papier doré & inclinées , qui entrent

dans la petite boule de liege. E la lame aimantée à laquelle

eft fufpendue l'aiguille qui, traverfe le liege.

FIGURE VII. Repréſente une bouteille non garnie..

B , l'anneau & le fil de fer qui y plongent.

FIGURE VIII. Eft une autre bouteille fans goulot ou

bocal , garnie intérieurement & extérieurement de métal..

D , le cercle de bois qui la couvre , & au travers lequel

Liij
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paffe un fil de laiton , auquel eft attaché vers B plufieurs

fils de fer. C , eft une petite boule qui fert à conferver

plus long-tems l'électricité dont on charge la bouteille.

FIGURE IX. Eft un carreau de verre garni des deux

côtés d'une feuille d'étain ABCD , fervant aux expé

riences qui ont rapport à celles de Leyde.

PLANCHE VI

FIGURE I. Eft la repréfentation d'une batterie com

pofée de feize jarres. A , la caiffe qui les contient. CB, les

tringles garnies de leur bouton , qui communiquent le

feu à chaque rangée de ces jarres. D , le petit globe qui

communique à l'extérieur des jarres. FG , l'excitateur

avec lequel on tire l'explosion.

,
FIGURE II. Eft an ſupport de verre pour iſoler les

bouteilles qu'on a chargé.

FIGURE III. Eft un autre fupport ou gâteau de foufre ,

fervant au même uſage.

FIGURE IV. Elle fert à faire voir comment on décharge

la bouteille avec l'excitateur,

FIGURE V. Elle fert à faire voir de quelle maniere

on charge une bouteille extérieurement.

FIGURE VI. La bouteille de la dix-feptieme Récréation,

A, le tire-bouchon. B , le fil de fer qui plonge dans la li-

queur.

FIGURE VII, L'arbriffeau électrique. A , le fond de la

caiſſe vu en dedans , E , le gobelet de verre dans lequel

plongo la tige DC, B , le deffus de la caiſſe , au travers

lequel paffe cette tige.
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PLANCHE VII.

FIGURE I. La roue électrique. A , la planche circulaire

qui foutient le tout. CDEFGH , les fix piliers fur leſ-

quels font ifolées les boules de cuivre. I & L, les deux

montans qui portent la bande de verre MN. P, la trin-

gle de fer qui foutient le plateau. R , le trou fur lequel

elle tourne. O , l'ouverture faite au verre MN , & au

travers laquelle pafle la tringle de fer Q. STV & X

les quatre petites boules , dont deux communiquent à

la furface fupérieure & les deux autres à la furface infé-

rieure du plateau. Z , la petite boule qui conferve le feu

du plateau.

FIGURE II. Le plan de la piece ci-deffus. B , le cercle

de verre qui eft placé à fon centre & fur lequel tourne

la tringle P.

FIGURE III. La bouteille fervant pour Faraignée élec-

trique. B , le bouton , & fon fil de laiton A qui plonge

dans l'intérieur de la bouteille. D , le bouton & fon fil

de laiton C qui communique à l'extérieur de la bouteille.

F , l'araignée fufpendue au fil de foie E.

FIGURE IV. B , le vaſe rempli d'eau , dans lequel eſt

le bocal A. C, le côté de l'excitateur qu'on pofe dans

l'eau contenue dans le vafe B , pour tirer par fon autre

extrémité D , une étincelle fur la furface de l'eau con-

tenue dans le bocal A..

FIGURE V. A & B font deux bouteilles égales , dont

celle A eft chargée , & dont le bouton C étant appro-

ché de celui D de l'autre bouteille , lui communique la

moitié de fa charge.

Liv
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PLANCHE VIII. & derniere.

FIGURE I. Le petit chaffeur. ABCD , le plateau fur

lequel eft pofée la petite figure. E , la petite piece de

gibier qu'on lui préſente.

FIGURE II. A B CD , l'eftampe encadrée , fervant pour

l'expérience des conjurés. E F GH , la partie de l'eftampe

qui eft appliquée fur la face fupérieure du verre. L,

la lame d'étain qui communique au côté CD de la

bordure.

FIGURE III. F , l'effieu de la roue tournante , où font

placés les rayons ou tubes , terminés par de petites

boules de cuivre. D,la chapefur laquelle cette roue tourne

fur le pivot C. E , le pied qui fupporte ce pivot. A & B ,

les deux bouteilles chargées , entre lefquelles tourne

cette roue. G, le fupport fur lequel eft placée la bouteilleA,

FIGURE IV. La Torpille. A, la jarre remplie d'eau , dans

laquelle eft mis le poiffon . C , la petite boule qui eſt ay

bout de la ligne , & par où fe fait la commotion.

FIGURE V. La petite preffe où fe met la feuille d'or

qu'on veut fondre. A & B, les vis & écrous qui fervent à

la ferrer,

FIGURE VI. Le petit tuyau de carton. A & B, les deux

fils de cuivre entre lefquels fe met la poudre à tirer.

FIGURE VII. A B, le tube de verre qui eſt maſtiqué dans

le col du récipient. E F GH & I , les tranches de liege , le

long defquelles coulent les étincelles électriques.

FIGURE VIII & derniere. B , le petit matras , dont le

goulot eft maftiqué à celui du récipient. C le fil de fer

qui fournit l'électricité à l'intérieur de la bouteille,
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ERRAT A.

Page 42 , ligne 16 , la plaque B , lifez la plaque A.

P. 43 , lig. 10 , la plaque B , lif. la plaque D.

P: 48 , lig. 18 , un pivot A , ajoutez Figure troifieme

P. 59 , lig. 7 , celui GH, lif. celui F H.

P. 64, lig. 19 , un pied de bois AB , lif. CD.

Même page, lig. 21 , fa partie A , lif. fa partie E












